
de Vins, Liqueurs, Clgi 
;■ ; hub i propriétaire de

L’HOTEL RICHELIEU *

NETTOYAGE^ TAPIS
* LA VA 1*1.1) IC

Lr* tapln sont nnUoyO* et, les plmnue répa
rées A la vapeur cher.

BTKPHENH WILKINH.
129 rue A include.

lie* ordre* peuvent ét ce laissés au No 73, ru»

Biere et Porter
D’OKEEFE

Kmliouteill"' par

E. J. FAULKNER
i»* icci| iiAi.iioimii:.

SEUL A(»KNT Pour Ottawa et Hull.
11 nov, .1 ml

W. 0. McKAY

Agent* pour les Commerçants <le Dois. 

5i4l*. 44H el ISO rue Nmwes.

Le verdict unanimement rendu par le peu
ple intelligent est un guide sûr. Il n’est 
pas besoin d'un expert pour saisir la difiV- 
rence de valeur entre un habit ne - <-t un au
tre tout frais sorti «les mains du tailleur.

trouve «les hommes 
initiative ont fait des

Dans tous les pays 
dont l'habileté et I" 
chefs .le ligne.

c«.-s sans précèdent de 
aliam k fie. les grand acq 
nds de Banqueroute et an tri 

du aux subterfuges où à «les trompe-1 
mais a consisté à donner la pleine valci 
même plus.

I,a qualité est la lias»; du Imui nmr< 
durabilité est la confirmât ion «l'un Ijo

Nous apprenons par la voie des prophètes 
de l'est, des Divins «le l'Ouest et «l«-s faux 

■ que le temps froid et 
jouissons actuellement 

.■unie momentanée à cette 
résente 1«js sauts «le haut 
Bryson, Graham k Co 
i de la lune sur le

Bryson, 
livreurs «le

Le
Dr
Fo .15,

de la localitéCS
chèvre qui rep 
lias «le» prix de 
encore aux effets 
des propriétaires, 
toute autre raison 

D’àutres, gens à petit* rev« 
un hiver doux et soutiennent

d’eau d’hiver.
Quelque doive être 

ou basse, les prix «le 
te Co. seront en« 
aux sages est tenir lampes tojo 
de n’étre fias pris par surpris»;.

Biyson, Graham k Co. inaugure auj« 
d hui une Grande Vente spéciale du si 
de nouveautés le plus Grand,

tits revenus,
jiix et soutiennent que Kingston 
,-irons seront des vraies places

R’in

la tempérât 
chez Bry 

sore plu» bas
i aham

notre avis 
prête afin

CHARBON ! ,,0MINIUN FL0ÜK STüKE
mX 1 Gi pliu-e où vous pouvez acheter A meilleur 

marché t-ouiee eapèottl «le grain, fartue etc

THOMAS GORMAN
PHOI'RISTAIH*

B($, Carre du Marche By. 36

ggLes meilleurs quali
tés <l«- charbon 

bitumineux 
et authra- • 

cite.

Hm ■-i y
il 1 LBIEI CRIBLE

ET TüfflISE

O’REILLY k UENEY
(Su,: e j a H.yiioid) EDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTE

,

m ü LE CANADA”46

.j

1 ------ CHEZRue S park h
A- BEAUVAIS et Cie.,

No. 103, Rue Bank, Ottawa,
iii.oc iei Nsi:i.i

Nouveau magasin dethaus- 
------sures-------„ W. J. ELLARD■fHC& î

Fabricant do charrues et forgeronJT J'Invite le public k venir me faire 
visit**. Je tiens aii'-si | 
pour ouvrages «le pralii 
garantie.

dusieurs hommes 
l'ios—satisfaction

10 RUE HT GEOROB, OTTAWA |

Kf-|innt(lon«

G.GLAUDE,
Hue Daih insie

Cas» j lies en sealet t«-]|e>nr hommes et gar 
s à 36 Cts. la pièce

Tapis, Toiles 
Inters, Habits 

«liions d’au

Huuros, 
Faits,

liné jusqu'/i 
ble

i public T

veau et le moins cher ;
Gilets, VI 

Bottes et ( 'laijiics 
t i«-Irs. < 'e vrai baz<
U lus. «-hioiiie soir «1 
et mitres jours «le 
allons donner maintenant 

e «les chiffres pour 
Bryson, Graham k ('<>. veinlra aujoiir- 

«l’hui et les jours suivants des Couvertes 
blanche, pure laine « 
pour $2,25 la pair»

B K Y S< ) N, G K A H A M k Co. vend ra au - 
jourd'hni et les jours suivante 160 paires «le 
( 'ouvertes 
d’une grau

BRYSON, GRAHAM k 
jours suivants 
icliilla fort

et 17 I Casrjue en Mouton «le I’i-isc 

Pantalons en tweed jsjur homme h $1,00

$3,50
u sera illuir

(same«li
Nousle verse»

PantuhiiiH en twc(;il pure laine |»>ur Horn- 
u fol ,30 la paire.

Pantalons en twe<*l de pûro laine, et pre
mière qualité la paire.

Pantalons barrés en tweed pûre laine, et 
autres la paire.

( 'ou 
de het «l'une gram

(Misantes, pfirc laine et 
argeur (M>ur $2,75 la pain

De très jolis Pantalons en <'iishemirc, 
ur hommes, à W# «JO la paire.,,,
Gants en laine pour 20 < 'is. la (taire.

vendra au- 
ehaufls

Co.
de à wttés «’liuitiijue», garantiesChaussures 

durables, £1 1®- 
Bottines laci'-es, 

mieux, 90 < ts. la paire.
Grandes Bottes, £1,(10 la paire.
Bottines en K id, Itou tonnés (tour Demoi

selle, 90 Cts. la (tain;.
Dessus «le chaussures Waterproof, fol .00 
Chaussures pour gar«;ons, flO Cts.
Joli lot ce liottinc* lac» es et ixtutonm'-cs 

pour Demoiselles, 6> Cts.
( "liaussures tan pour Knfantx, 36 
Châles d’Opera, toutes couleurs, 4(1 Cts 
Rideaux en dentelles, crèmes et hlans 

4fk Cts la paire.
Ba* tout laine sans c«tuture pour «lame

12i CU

blés en i wec<l, a double bas»

rd'ui elles n:tement cousus,
avec cf très jolis, ce qu'il y a de(ue avec collet 

iitant et propre a protéger les joues de 
l’arche'.ein, tout cela jMtur le prix modique 
de $6,00.

Pardessus en drap de castor pou 
Gilets courts à bouble-bhsquc «1 

•dr, pûre laine, draps F.tquim 
oll«-t en fourrure pour $7,60.

Pardessus légèrement moutonnés, 
en twee«l avec collet eu velours et bie 
pour $7,50.

( "hemises 
laine pour 6

r $6,00.
onblés en

Ft'juimàuz, avec
un colle

doublés 
ncousus

î
Unes et caleçons garantis pûre 
0 Cts. la pièce.

r Hommes etCaleçons pou
Garçons employés aux travaux manuels, 

lus à des prix inferieurs à ceuades ma- 
prix 20 cts. pièce.

Gants et mitaines en laine pour hommes 
gari ons à 10 cts. la paire.

G mires et

nufacturcs,
Chaussettes tout laine pour dames, 

F «Cts.et gan ons à 10 cts.

JOHNSON HOUSE intéressante découverte Ix\x

parfums ESS.ORIZA sonoreCelte nouvelle maison autrefois 
occupée par la pharmacie Darier, j 
a été contplèlement retiouvélée el ! 
divisée pour un hôtel de première ! 
classe. l)e grandes chambres bien , 
aérées sont à la disposition du 
blic.

PRÉSENTÉS SOUS FORME DE CRAYONS (12 OOEITS DÉLICIEUSES'

Il suffit de frotter légèrement les ol’jets pouf les parfi
(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

inner

pu* ■L. LEQRAND, Fournisseur de la Cour de BuOSie
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

Se rendent dtns toutet let principelet Perfumeries, Pht,M et Dro
La magnifique buvette de l’hôtel I 

est fournie de boisson» el liqueurs et 
cigares de premier choix.

queries du Monde.
■ SVOI FRANCO DI FANIB DU

Johnson House
517 RUE SUSSEX 517

JOOOOOOOOOtMMJUMMMMJIHMMMH

<1 UNIMENT GÉNEAui
0^ 30 ANS DE SUCCÈS A
A 03 JBSk Hrul TOrtQrK remplaçant le F*:r sans T
T T3 douteur ni ehulo du p..n a«i«par les tVfc'H □
Q C/3 *•«rnn 0™lunmnés : rntrainrnrit, I
-*•—- wmiml Ouert’ou rapide et sûre des Holtrriem, F«m- T

lurrm. frntfm, Nmlrtte*. » « , Kllgur Q
guiueiita des jambes, Surus, Kimrvlus. « le. lu-vulsll 7 
et tlésoliiltr Infaillible et sans rival dans les ,4m- fl 

▲ -r , - — - irinr». l'ntarrhrm. Hr„nrhit,-H. inflammations
«»•<=-

Q ’O Pansement à la main, vu 3 et * inlnii
Dépôts : Parle, M EST IV ÎÈR A C'«, "275, rue Saint-Honoré A 

pT| HONtRÊAL : LAVIOLETTE & NELSON. QUtlKC ED. MOIUN * GU. U 
St-HYACINTHE, OTTAWA. BT PHINGIPALKS PIIAHMAGIKS DU CANADA. A

0€KH>0€M>0€KHK>4000000CH>00!

OTTAWA.

N. LAND R Y
Plombier Similaire

mm. n’A niiiLs » d /. 0 ex-

0 =JEt Eftu Chaude. Etc.

128 BIIE RIDEAU. OTTAWA
PRIX MODERES

toa. sans couper le poli.

T. J". SZEJVTOlSr
Horloger el lll|«mller

Marchand de Montre» d’Or el «l'Argent, Pen
dules, Aun«>auxet Bi joux «le lo tes sort«is. 

Tous les ouvrage* sont garantis.

Kin.AAS «•! 311 rue Wellluglon. Ottawa
(Avis aux Consommateurs

Lob PRODUITS de la

Parfumerie Oriza L. LEGRAND}Vin.tSiropi.Dusart
J U LACTO-RNCSPHATE de CHAUX

>!• vhsjiauiânl dm rAptraDiri
> fl rilYermit et rti'i D * l*e o» i1m enfsuti
fraeAitifun; rend k Tigm ur et l'ectirite *m > 
r A dot.,c.nu noue et iy^i-hatiquei et à reui } 
/qui sont fatigué* ,<r i.ae eremantt t»«»f*< 
érâpide; ebei l*t Phtùiquti, U facilita la/ 
#cicatrisalioo des prvewnt. /
J l e» femme, enct. «|ni j-rennent le VI1V /
Son le SIROP «I* IV.bAKT, nqqior «♦>-. t / 
lleur tW. »en« fatif • et »>ni v<>nne*« i el/ 
l«i<mn#nt le jour i - - «t a;T> | lu» * . "i«n.'
> Le l.ai-lo-l‘hoipl i d« .‘.c ■ r e. ■ .<■ u le» 
Jlfcit des Aeurritn et gtra;i!it le» e;.L'il»/ 
#contre I* Oitrrhee et le» „ ,-h '
/•aurr. Par *nu InQuvn. e, , b.-iiz««<sn *» u. 
élan» «al gue et aan» fmiTn. ^
t I.» VIP7 et le AX’.r.üi le JtICTBASTi 
À r»*eilleot l'ai
/ ift'tHh. <: -i.nti.'iM
/ f ü 11, lie OU d'r»|.l«e ■ < <- » * !"

S07, rue St-Honorè, à PA.HIS
Tfisjiie ORIZA-OIL*ESS.ORIZA*ORIZA-LACTÉ*CRÈME-ORIZA 

ORIZA VELOUTE ‘ORIZA-TONICA ‘ ORIZALINE «SAVON-ORIZA
DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

1° Aux soins tout particuliers qui président â leur fabrication.
2" A leur qualité inaltérable et â la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre mtr leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu'ils ne ee 
laissent pas tromper.

Les VÉRITABLES PRODUITS U VENDENT dans toutes let SAISONS HONORABLES de PARFUMERIE et DROGUERIE 
lErvvoi franco de Perle du Oatedogue illustre

<

ART STOVESdes étincelles jaillissant de deux fils 
de télégraphe qui s’étaient entre
croisés, a pris dans une vaste salle 
donnant sur Dey street et *dans la
quelle sont accumulés des ; paquets 
de vieilles dépêches et une foule de 
doucements sans importance appar
tenant à la compagnie de télégra-

I a fallu démolir une partie du i 
toit qui est en f r, pour atteindre 
les flammes, et ensuite inonder cha
que ballot de dépêches et de papier 
pour bien s’assurer que tout danger 
avait disparu, et, comme la pression 
de l’eau à une pareille hauteur n’est 
pas très forte, il était près de neuf 
heures du malin lorsque les pom
piers ont pu enfin se retirer. Les 
bureaux de la Presse A sodée, où 
une vingtaine d’employés travail
lent toute la nuit, sont situés tout 
près de l’endroit où le feu a pris ; 
mais il 11e s’y est pas produit la 
moindre agitation, elle travail a 
continué co mue si de rien n’était. 
Pendant que les pompiers travail
laient tout à côté d e >x pour étein
dre les flammes, les employés de la 
Presse Associée télégraphiai- nt 
tranquillement la nouvelle de l’in 
cendie dans tous les Etats-Unis. Du 
reste les dégât? sont peu importants 
et s’élèvent tout au plus à 81 500.

Nous avons neçti un autre lot de 
ces Poêles que nous vendrons 10 
pour cent plus bas prix que toute 
autre maison dans Ottawa.

Ces poêles sont munis de toutes 
les dernières inventions.

FRANK LEGGO de Winnipeg 
écrit ce qui suit :

*• J'ai le plaisir «le mettre 
,, opinion «lu poêle BURLIK 
“ «jue j’ai acheté de vous l’automne 

“ Ce poele donne plus de clialei 
" moins de liois ou charlsm que j’ai vus.£21 

“ Je ne puis trop le reconnnainler. ,Tâ££j

en i'-crit mon 
G TON No. 17 

1 derni«;r.

2 COUDRES POURj 25 CENTS
Qu’un petit nombre en main. ||

National Mfg. Co.
160 RUE SPARKS 160^;

OTT.A.WA-

m ^3ECHEC A TIRARD
AVIS RELATIFS AUX PASSEPORTSLe cabinet en minorité sur 

une question de monopole.
Les personnes qui ont besoin «le passeports 

du Gouvernement Canadien, «loivent s’ailres- 
ser au département «lu Secretariat «l’Etat, et 

omjiagiier leur «leinanilc de la somme «le 
itrc piastres, honoraire fixé par le Goii-

Paris, 25 nov. —Vendredi à la 
chamb-e des députés, M. Leydet, 
député radical des Bouches du Rhô
ne, a déposé un projet de loi tendant 
a l’abolition du monopole de la fa
brication des allumettes ; actuelle
ment une compagnie paye une re
devance à l’Etat pour l’exercice de 
ce monopole.

M Bouvier, ministre des fiances 
a proposé un compromis. Il a of- 
f ri de retirer !a concession à la 
compagnie, et d’établir le monopole 
direct du gouvernement. Cette 
proposition a été repoussée par 312 
voix contre 230, et la proposition 
Leydet a été adopte par 2U2 voix 
contre 232.

La défaite du gouverneur -nt a 
produit une vive sensation, et on la 
considère comme étant de mauvais 
augure pour le mims’ère.

Après le vote de ia chambre, M. 
Bouvier voulait se démettre de ses 
fonc ions de ministre des finances, 
mais M. Tirard, président du con
seil, l’en a dissuadé.

verneur eu
G. POWELL.

Sous-iSecrétairo «l’Etat
Ottawa 16 novembre 1889.

g?

STATUTS DU CANADA
PUBLICATIONS OFFICIELLES

Les BlatuL» et autres Publications «lu 
uvei’nement «lu Canada, sont en vente à 
jureau. Aussi «tes Actes féparés. Liste 

• prix envoyé sur demande.
Statutsevisés, actuellement prêts 

, $5 00.
B. CHAMBERLIN. 

Imprimeur «le la Heine 
et Contrôleur de la Papeterie 

des Impressions Pub iques

Ottawa, t

de
. Prix

■ le deux volumes

Dépt.
* la Pap
f. Nov. 1 «Mi».

ATTENTION !
VITZl-ATKICK KT HARKIS

STu/LétijKÏ Bureau de Poste d’Ottawa.
u tout le monde à _

se font un plaisir de 
pour l'encouragement qt 

invitent de nouvea 
venir faire une visite à leur magasin ; 
marchandises sont du premier choix, Arrive* et départ de* malle*.

FITZPATRICK g HARRIS
65 rue William MALLES Fermeture Arrivée.

lu») .... 7 Oo y aol.... ê Ô6
mllton, etc ...........

Ouest—B e 11 e *• i 11 e,
Brockvil.j. etc.........

Ouest—Manitoba T-
du N. Ouest............ •

Dues — Toronto. Pe-
teiboro.etc...............

Est—Montréal, etc-----

— Toronto. Ha-

KKNEI
roules—T'o
externes. La guérison ne mai 
de se produire a

[>K PIIV DM contre les hémor- 
ur les liHmor,oides internes ou

îque jamais 
: i çès «(uelque t application», 
iiles avec écoulement inter

ne du sang, demandez la Suppositoire Pi- 
. Remède el préventif sùr® En vente 

chez tous les pharmaciens.

îoaoj.... 9 ai R oo
«80 3 30 7 00 8 008 «H

9 30|

risburg. Lancaster, 

Est — Québec, Trois-
7 00 9 801. 

....9 30 1
ipm TioWT '*nmnr4 . esvavg Hnrppv 

(ira Xq ‘anWopma lo) puac nmg *î "T 
.uedmooo* qiM yoos» ni pus ‘8njp|«ng nsduraQ e$ 
0050 Ajp js i[i3 Xim nopiooj agi qij» Jijntmq jou 
uojisiA j*oqm*ais pus psoiipu Xq oiqacsoossj 
ms ‘Xii3 agi «ao|»q sapiu uai ‘asAry hojioq o«n oj 
ni nw<9 jo psaq oqj js païenne Xnrypnseq si

3MOH G N VT8I

Ouest, Etats-Uni*.......
New-York, m ^directe
Boston.........................
Ch.de’fer'st-L! Vt "6- 

K«*mptville, North 
Oower, MeicHlfe.ete

Kar», Ken more..........
Aierrickville, Ruaeell,

-sqooq pnjs nsouooi y pus «pouj 
«n **T pus nonsj ndaj paqsqqnso je
«msp pus sojjs jo jaX eqi nuxg po»oo|os qoois UV

üôô

-sasiOH uoiaqojod
H

Cb. de fer P*c- Pem
broke, Arnprior etc 

Ashton.Huntly. Carp,
etc  .......................9 0'

Bristol, Clarendon,etc y UO 
rmlths Falls................1"»)

8 00Matinwh, etc.
Ch- defer Pac. —Ap

pleton, Ashton,Brfs-
Ch. de 1er Can- Ât .— 

Alexandrie, ci bol,
Laggan, e.» man 
Springs, etc ..^ ... 7 00 .... 

Par diligence - • ell’s 
Corners, Hint’burgb 
Kallowfleld, etc................2 %

............................... 6 00 m>
it. Esrd.y.etc. 1"0U • •••

Qnyon, Tétreauvllle..................
Un ineau, v. «e Jours,:

A Blvtr 1Z sert......... I» <J0
B'IUng'H Bridge.......... ÜO 0
Ccm'tdngs’ et H rd-:

man*’ Bridges...........;10fJ0
RochfrgtervUle. etc......1060
Orléans et hoblllard. 1000
Archvbla.......................9 30
Mer. vale—lui dl, mer-

c edi et vendredi..............
Malles Anglaises—vl

N.Y.. lundi, et Jeudi........
Via Halifax. Jeudi..............

do sac supplém............

kw

-mjt ‘JTÛKSTA
‘•00 euÂQM *•

1 HOYAV8
Il ewsoxo

VHOXHIÎMOHtl
.‘MOI IM

‘lUJBJ )|301S
3IMO|_| QNV18|

sa

ASTHME
CIGARETTES INDIENNES

Lee lettres destinées A l'enregietreme-1 dol 
vent être mises a la postes 15 minutes avant la 
clôture des malles précédentes.

Hi.-ures du Bureau, de 8 a. m. A 9 a. m. 
Mandats sur le poste et la poste et «a Banque 

d’kpargnes Ue9a. m. A 4 p. m.
J. «.OVIN, Maître de Poste 

d'Ottawa,

■IfABXS DfOZCA 
4 C>«, ?»sz*ae/ee« A Périt.a* e*

Leplniefflraeede» moieni c-mnos poor com- 
battre l'asthme, l'oppreealon, la toll 
.«mue, le* catar- 5tea. r Insomnie.

Bureau de Poste 
Novembre !

pfittBWlitt Ti,. KVtiSSSïi
jfeyERTisiaa î;EHs?,sH
it contains lists of newspfiîicre »n«l estimated 
of the cost of advcrtlsi ■ g.Tli«*a V-iH-rwIui 
wants to spend one «V-h-u. f«c«, 'in it the in
formation lie requires, while foi hii \ who will 
invest or.e hun«lre«l thousand dol. trs ir a<|- 
.erttelng, a echome la iniilcated which 'l l 
neethis evert- requlreincot, or cat. ot mu J 
O do to by tliahi chanaes easily arrived aJ tf ur - 
retpondenre. «49 edfiione have b» en t» ue«l. 
.-•eut, po=t rntd, *oanv addre*» for lue ml».

i MATir.OoEGf?;MAULT*C“
GRIMAUGT Jt C‘*. PhirasësMàTsri» 

INJECTIOM I» FATICOf. 8R!«A»IT*W«I
elle .» t-iiui* to «nieique» aones* one r*pe- 
UticD im'vtraelle, guérit ee pee 4s temp* 

ol'-msnta Is* plus rfbellss.
CAPSULES ta MATICO «e«*IM*MLTS V«l 

oe fatigant pa. I estomac c«*«h 1# toat 
i.mt»» les eapiole* so topabn Itquias st SB 
cr-htb* et eu ri e«mt rapi '#m*o».

I =* AW.umeau a-Cusw seyoswaiiParl#)

146,148,150,152 & 154,

RUE SPARKS, OTTAWA,
18 yiui

.’j’kraflOYM q«9 lu Fil Cltppenqn, t» meilleur

Pour h* mieux, esf In question Vitale <lu moment.

ER, da
S

LL

’Ottawa 
me qua

nuptial

SLL
Iparks)

turcs
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d’affaires e 
res Légères, 
avons puisé 
nit ère sati*- 
ection ; let»

ous nuttoiii
bâ».
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10
es
itte
Aral.

Italie

ncé naut ,

ai retire rég”.1 
iu ee poète1 
e «le jou.ua 
ui d’un autae

ni renvoie un 
les arrrèagea, 

autrement 
ivoyer jus< 

ce cas l’abon a 
le prix des 

l du paiement!
J du bureau!

; être pour, 
district ou le 
qu’il demeu'p 
ie cet endroitM 
t décidé que’ 
lu bureau del 
ace et de lais-tt 
k l’anciennej 

ion et unojj

t. i

iTKALB

t d'hommes el 
parée et r -mis 
table, rideaux 
etc, nettoyés 
unies d autru-

idé chimique, 
nain-d' œuvre» 
ra chercher et 
ute la ville

1ST, Prop-
t rue Turk,

Vente Spéciale
----- DE-----

PIANOS

agent général des marchandises 
pour la ligne da bateau à vapeur 
Groinwell, trversait tranquille
ment Washington square, en reii- 
tianl chez lui, lorsqu’il a été assailli 
à l’improvisé par un malfaiteur aux 
aguets, qui l'a étourdi d’un coup 
terrible sur la tète avec un de ces 
assommoirs en toile et sable, et qui 
lui a volé uno somme de 8130. Le 
môme soir, vers neuf heures, un 
autre malfa leur entrait dans un 
petit resiaurent situé dans Broad- 
w iy, près de la 49e rue, et trouvant 
le restaurateur, M. M.chael Carroll, 
seul, fiasraillait de la môme fa<;on 
et lui volait $40. Dans les deux 
cas, comme d’habitude, il n’y avait 
Dus le moindre policeman dans le 
voii-inag . Les blessures de M. 
Whiteman sont relativement légè
res ; mais celle de M. Carroll sont

De peu d’usure

Nos.
j] 8972— En parfait ordre —300

13097— Presque neuf —200 
"8808— Jolie forme élégante —200 

9433—n
|6847— A meuble récent —190 

1696—
J 550—

8

—160bon ordre

graves.
On dit que, cette fois, l’inspecteur 

Byrnes et les détectives de son 
escouade s’occupent de rechercher 
les auteurs de ces deux attentats, et 
ce n’est vraiment pas trop tôt. Mais, 
ce qu’il y a de certain, c’est que si 
les policemen faisaient un peu 
mieux leur service pendant U nuit, 
les attentats de ce genre seraient 
beaucoup moins fr« quents.

Un bargain à 
En bon ordre 

|186t— très bon marché à —100 
29— Bon pour la pratique — 65

—150
—125

Ces instruments sortent des ma 
nufactures Steinway. Chickering, 
Haines, Emerson et autres manufac
tures bien connues. Déclaration ministérielle

Pans, 25 nov—La déclation mi
nistérielle, et plus spécialement la 
discussion et le vote sur la question 
de revision qui ont produit une 
bonne împresnon, quoique cette 
déclaiation soit des pms vagues et 
passe sous silence nombre de ques
tions importantes. Les républicains 
modérés sont satisfaits que M. 
Tirard et les ministres ses co.lègues 
aient exprimé leur détermination de 
ne pas s’occuper des questions irri
tantes, ce qui signifie sans aucun 
doute la séparation de l’Eglise et de 
l’Etat, la révision et autres reformes 
inscrites dans le programme radi-

r Conditions : de 83,00 à $ 10,00 par

61 RUE SPARKSI
OTTAWA

DEPECHES DU MATIN
L’éch c éprouvé par la propos t - 

ou de révision de ia constitution 
présentée par M. Mau j in est très 
significatif, d’autant mieux que 
plusieurs radicaux it fluents t Is 
que Clemenceau, Baiodet et Lock- 
roy ont voté contre la proposition. 
Cela prouve que l’extrême gau« tu 
Comprend la nécessité de ne pas se 
montrer trop exigeante. Ce s :ait 
une erreur, du reste, de trop comp
ter sur la sages-.e politique
des radicaux ; il suffit de jeter 
un coup d’œil sur les orga
nes de ce parti pour être convaincu 
qu’il n’est pas prêt à désarmer

La plus graudo concession qu’il 
se déclare disposé à faire e.-t u ac 
corder une tiève, et il est fort â 
craindre qu’elœ ne soit pas de lon
gue durée.

M. Camille Pelletai), dans la
justice, annonce que lui et î-es amis 
n’ont que provisoirement abandon
né leurs projets de revision, et 
qu’ils les rep:enderoiit si le sénat 
continue sa po.nique d’opposition 
aux reformes propostes par le
parti radical.

Tout semble indiquer que les
opportunistes et les radicaux seront 
divisés avant longtemps, surtout si 
les premiers persistent à suivre uue 
ligne politique modérée.

Un des points à noter à propos du 
vote de mercredi, est la fayou dont 
la droite s’est conduite. Cinquante 
monarchistes aeu.ement ont voté la 
proposition Manjan, tandis que 
vingt cinq autres ont vote contre, el 
quatre-vingt dix se sont abstenu. Il 
nous semb.e qu’il y a là un ymp 
tôme dont on peut facilement tirer 
la conclusion qu’un fort voulant ex
iste dans les rangs de la droite en 
faveur de la formation d’un paiti 
conseï valeur, qui ne b se pas son 
opposition à la majorité sur un 
jet de renversement de la B p

\lService Spécial)

I.a*rArf de Olblln

New-York, 25—Charles Giblin, 
le jeune assassin de Mme Made'eine 
Goelz, ne sera pas pendu. Le gou
verneur de l’Etat, M. Hill, après 
avoir accordé plusieurs sursis au 
condamné, a commué sa peine en 
celle des travaux forcés à perpétuité 
sous prétexte que la prémidi talion 
du crime n’a pas été suffisamment 
établie. Un n’a certainement pas 
oublié l’émotion causée par l’assas
sinat de Mme Goelz. Giblin, qui 
était un contrefacteur de billets de 
banque, ou tout au moins affilié à 
une bande de contrefacteurs, 
était entré un soir, après la tombée 

- de la nuit, dans la boulangerie de 
M. Goelz, et, ayant acheté pour 
quelques cents de gâteaux, avait 
donné en payemt ni un biliet de $5

Il en est résulté une querelle, au 
cours de laquelle Giblin a tiré plu
sieurs coups de revolver sur M. Va
lentine Goelz. La femme de celui- 
ci, s’étant bravement jetée entre son 
mari et Giblin, a été tuée. Con
damné à mort, Giblin aurait dû 
être exécuté au mois d’août dernier 
avec quatre autres assassins qui ont 
été pendus lemême jour, et certes, 

h il n’était pas plus digne de pitié 
I qu’eux.

La nouvelle de la commutation 
de sa peine n’a pas surpris le jeune 
criminel, il s’y attendaii; mais il es 
pérait que le gouverneur ferait en
core plus pour lui et qu’on le tien
drait quitte avec quelques animées 
seulement d’emprisonnement.

Arrêté a Salnt-Panl

Montréal, 25 - Une dépêche spé
ciale de Saint-Paul, Minnesota, 
mande qu’un Canadien, autrefois de 
Montréal, nommé F. X. Qu snel, 
a été arrêté sous une accusation de 
faux au montant de $15,000. Tout 
porte à croire, d’après les recherch s 

»- qui ont été faites, que lt prisonnier 
doit être caross er de la rue tiamt- 
Coustant qui a quitté Montiéal il y 
a plusieurs mois déjà, après avoir 
fait plusieurs dupes.

" Nos L. .
qu*aprè.< ton départ on a découvert 
des faux pour un montant considé
rable. Les banques intéressées 
étaient pour la plupart des institu
tions canadiennes.

On n’a jamais réussi à savoir ce 
qu’il était advenu du fug tif.

On dit qu’une maison de gros ici, 
a, de concert avec les banques, 
placé sa réclamation entre les 
mains d’un agent de sûreté privé 
avec le resulat que nous publions 
cidessus. Il est probable que Ques- 
nel sera extradé.

L’idée de former un parti de ce 
genre a fait de grands grogres 
depuis quelques jouis, et beaucoup 
de monarchistes ont déclaré qu’i.a 
étaient p èts â donner leur adhé
sion au prugra 
posé par M. 
ment de la droite dans le sens d’u
ne acceptatio.i de la Bépublique se
rait sans aucun doute complet si ie 
c mie de Paris voulait bcuiemen’ 
donner toute lib. r.é d’action à se.- 
partisans.

Dans les cercles bien informés o.i 
dit que le comte de Paris n’a 
re t xpnmè aucune opinion à cm su
jet. rna’s que les récentes élections 
Vont convaincu de i’mulité de toute 
tentative, dans les circonstances . c- 
luelles, en vue d’une restauraüun 
monarchique, et que tout en élan, 
dé erminè à maintenir ses orèten 
tiens au tiôue, il est prêt à autori- 
rer ses partisans à faire ia paix avec 
la Bépublique.

C’est ce qui peut arriver de plus 
heureux, et ce rapprectr ment aura 
c- rtainement une infl lence prépon
dérante sur la piospenté future de 
la France.

mmrécemment pro- 
Piou. Ce mouve-

lecteurs ee souviennent

L*s rMtnr* de naît

New-York. 25—C’est de la jolie, 
disait récemment un capitaine de 

, police de New-Yerk, de se figurer 
- f qu’il y a encore à notre époque des 

«’malfaiteurs rôdant la nuit dans les 
| rues avec de ces assommoirs faits de 

ptt-ts sacs bourrés de sable, et c’est 
probablement pour cette raisou 

tqu’oo a laissé tomber dans l’oubli 
!ies assassinats de MM. Woodridge 
ei Carey, dans la 7- avenue, il y a 
un mcie. Aussi les lôdeurs de nuit 
en profi'ecMls pour continuer 
leurs exploits d.arx ' npoite quel 
quartier de la ville.

L’autre soir encore, irs sept
purs», . M,, Timons W nmaii,

Le (en aai dépêche*

New York, 25—Un Incendie, qui 
n’a pas cause de bien graves dégâts 
mais qi:i n’en a pas moins donné 
beauco1 p de travail et de peine aux 
pompie; s, a éclaté, vers quatre heu
res du matin, à l’étage le plus élevé 
du giand édifice de la We^rn 
Union Telegraph Company, au coin 
de Broadway et J)ey street. Le leu 
que l’on «UDtqse aypir été causé par

i
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Imperial Warehouse
101 RUE RIDEAU 101

OTTAWA

Hotel - Riendeau
Te.m sur le plan Européen et Américain.

64 BUE ST GABRIEL, MONTREAL
Cet hôte! offre au public voyageur lout le 

confort désirable. La table est toujours abon
damment servie des prémisses de la saison, 
préparée par des cuisiniers français de premier 
ordre. Repas a toute heure.

On trouvera constamme t 6 
ment iD preml 
cigares de cbol

TTJSTIE
ahlisse-

w. des vins, et Hqueure 
JOSEPH REINDEaU,Propriétaire-

GEORQE GOX
LITHOGRAPHE, GRAVEUR,

CLICHEUR el MEDAILLEDR
S3 KUE MKTCAM'K

JULIEN «fc CIE 
Plombiers, Poseurs d’Appareils à Gaz 

à l’Eau Chaude et à la Vapeur
(basse et haute pression).

Imperial Warehouse Tons les ouvrages sont exécutés sous 
noire direction.

Les jordres sont remplis aveu prompli

JULIEN 4 CIE,
466 roe Sussex

TOUJOUllS EN MAGASIN,
TOUTES SORTES DE

S YUÜI SES ET BOUDINS
numn

En khm et en détail dies

CHARLES MICHON, 
Etal No. 3, Marché By.

A Vendre à Don Marché
Portes et chassis, bois préparé, moulures, 

vitres peintes, huiles, peintures, cuir et 
'burnilures de chaussures chez

U WOUI>L4Nl>,
38 rue liesse:er, près du bassin du Canal

1

1
U1J CHAS. DESJARDINS

March nd à commission, agent géné
ral d'assurance sur le feu, la vie 

et contre les accidents

COMPAGNIES UK PREMIERE CLaSShI

RU» DE FINDS
Mu rnis au-delà de $100 000 000POUR In HE- N MORROIDES

Marque de uiumerpo No. 46 Rue Elgin, Ottawa Ont.

Onguent MILS
LES MEILLEURS 

QUALITES DE: CHARBONPour les hémorroïdes internes on externes. 
La gué ison ne manque jamais de se pro
duire après quelques applications |

SUPPOSITOIRE PINES-Pour
hémorroïdes av c écoulement interne de 
sang. Remède et préventif sûrs.

principaux ingré Rents de ce re- 
la gomme pure du Pin blanc du

Mis en boites séparées.

T. G. Briffhara Successeur de*.l, 
C. Browne & CieJ 

Bio çRusgeil ‘
,aUK SVAHHS

iJn des 
mède est CHARBON

A FOURNAISE, «• Egg,” “Nut,” "Stove," 
est le meilleur charbon mou Américain. 

Charbon Extra tin et doub’ement tamiser, 
veuant d<s mines de Newcastle.

fill: il.! US PHARMACIENS
GEO. F. THOMPSON[—PREPARE PAR —

27, rne Sparks.

Pines Medical Co., FAITES FAIRE VOS

PHOTOGRAPHIES
Ottawa. Ontario ----- EN------

COSTUMES D’HIVERLA PEINTURE

Scènes appropriées. Tout 
de première classe

AU STUDIO DE■ET DES--------

PITTAWAY â JARVISPEINTURES A BAIN
117 BUE SPARKS

Dans toutes les couleurs à la 
mode.

Télépboae *61

EDITION COMPLETELes prix du détail sont de 
10 pour cent meilleur marché 
que partent ailleurs au Canada 

Stock complet et varie.

— et —

OFFICIELLE
— DU DEBAT SUR;—

WM. H0WE. n«n« la Chambre de* Conaann

OTTAWA, MARS 1889

VOITURES DE PLACE PRIX 9" Icents
DB PREMISSE CLASSE. —]KN VBNTECCHEZ —

P, C, GUILUyiWE
Rue Sussex

Communication téléphonique en tout tern**
Mf, m s«|s«-r»trif>*, Ottawa,

j epl»TAV« HICAR

ï

CETTE SEMAINE
CETTE SEMAINE

CETTE SEMAINE

BAS TOUR DAMES
BAS TOUR DAMES

BAS POUR DAMES

CETTE SEMAINE
CETTE SEMAINE

CETTE SEMAINE

BAS POUR ENFANTS
BAS POUR ENFANTS

BAS POUR ENFANTS

1
Aux barp 

Modee d’Hi 
Sous-Vêtem 
laine de gol 
pour Dame 
etc., etc., s< 
jour chez W

Pas de te 
de rareté d"

11 faut un 
à Toronto 
rayons des c 
tés à des pri

Celui qni 
vendre biei 
plus vrai qu 
pas nécessai 
prix du Ci 
SIN DE 1 
acheteur, D 
haut placé 
pauvre, sait 
Quand au st< 
rez-vous un 
tawa, c’est ce 
pas dans le (

Les demie 
grands Bar) 
chain (Bargi

W00
818 Bai

!

y

RUE
n

La dema 
de 30 cts a 
nous avons 
de notre c 
ter une pli 
que d’habi 
roaintenan 
l’avons tro 
à celui que 
ravant, de 
mande aug 
30 cents la

j

*1.

STR0U1
109 rue Rid

CUITES PROFESSIONNELLES
J. W. W. WARD.

AVOCAT ETC
—— BU HSA O

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS 0ms
LUSSIER &ROUTHIER,

Avovatw, Molaire, ele.

Bureau — 569 Rue Sussex
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.)
Argent àprêter avec avantage spécial à 

l’emprunteur.
A. C. LUSSIER, B. A. M. J. ROUTHIER

M. J. GORMAN, LL.B.,
(Successeur de L. A. Olivier)

tvocat Solliciteur, Notaire, Etc.
—BUREAU—

Coin dee Knew Rideau et Si

OTTAWA, Ont

ARGENTA PRETER

BELCOURT & MacCRAKE.V
Avouais Procureur*. Notaire*, Eté,

ONTARIO ET OUEBE )
ScoLlsh Ontario Chambers, Ottawa, Ont.

O’GARA & REMON
AVOCAIS. SOLLICITEUhi. NOTAIEKS 8rj

Bloc Hay, rue Spark Ottawa, Or;
PKK8 DB L’HOTKI.

Martin O’Gara, G. B. E. P. Hum

Walker, de lean & til tneli -iï
AVOCATS

én, .Solliciteur*. Agent* Parleae t« 
taire*, Notaire*, etc, etc.

No. 34£ Une Elgin, Ott iwi
(■N PACK DD KUS8KLL)

W.H.Walker. D. L McLean. C.A.B.ancne*

GEO. McLAÜRIN, L.L.B
AVOCAT, Etc.

Bureau : 19 rue Eigiu, Ottawa

J. P. FISHER
Avocat, Solliciteur, Etc.

Aient ponr la Cour Suprême, le Parlement 
les Départements Publics.

Nrotllwli Ontario Chamber*. Ottawa, 4»

TAYLOR UcVRl 1Y

AVOUAT, .lOLLICiTELR, KTC
— BUREAU : —

.Seoul*h Ontario Chamber*, Ottawa,

STtWAHT, CHHYSUH i G iDFHtY
AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agents pour la Uour Supreme et le Parlement

Chmbres Union, H m Metcalfe, llliawi, Oit
F. H. ChryslmMcLkou StrwaJRJ Godfrby

V ALI IM A CODE
Avocat*, Solliciteur», Etc.

BLOC EUAN, BUE SPARKS
vis-à-vis l’Hôtei Bu sell.

Bradley & Snow
AVOC,sS'^CINTo.KlSsy'K^.cot’!‘

R. A. Bkadj.ky. ____ A T. tiNOW.

Argent ft prêter ft ti p. c. avec privüôge de 
rembourser en aucun temps, j

GÜNDRY & POWELL
Avocats, Solliciteurs, Etc.

Agents pour la Cour Suphûmk 
DÉPARTBMBVT8

Bureau : 25 ne Swts eu lace de l’Hotel Russe!
F. C. Powell.Arthur W. Guuury.

F. F. LEMIEUX
Avocut, Sol icitenr, etc, Agent pou 

Suprême, le Parlement et les D 
merits i ublics

Bureau : 74* Bue Sparks, Otlawa

r la Cour

J.T. JULIEN
273 KUE ST PATRICK

VITFJER, PEINTRE
l'ECOUATKUK,

TAPISSIER ET BLANCHISSEUR.
Foui ouvrage exécuté av.c soin et promit, 

t.'tude

Mme LETCH, 435 rueWvllingto
Age.ice pour la ve.ite dee corsets ills 

Star Yatiai et autres geires.
Linge de corps confect i;vté sur commande

M COLLINS 4„"E
tides de mode 
ngton, Ottawa

aasorliment comjilel d'art 
à très bas prix, 310 rue Well!

UoHfN KfaLKhUGA.M
cPLOMBIER SANITAIRE 

Spécialement lecoaimaude j>our le poeag 
îles appareils de chauffige.

No 106 Rue LYON, OTTAWA

;j. STE WA HT
,x \rpentuur provincial el ingénieur civil, 
bureau audessus de la pharmacie Mac- 
Carlhy, 284 rue WBLLINiTON, Ottawa.

WALKER McLKAN k ÜLAN.’r
AVOCAT»;

■r*. Proenieorm Agent* Pari# . 
taire*. .Notaire*. Eté.. Eté.

No. 34j. RUB ELGIN, OTTAWa. 
(Devant le Ruseel.,.

Solltclten

E. A. LEPROHON
ARCHITECT.

^BUREAU: VICTORIA CHAMBERS 
2ème étage, chambre No *}

HAtidencp, 204 me Daly, Ottawa!
I B PRuFKtiHEUK UAGNUN donne la 
1J santé an moyen d’un REMEDE SAU
VAGE et d'une décourerteimportan 
la guérison de la Cat bai re. Tout le 
sait qu’il n’y a pan une seu e mal 
le monde Ba«a qn’ll y ait nnr racine ou 
herbe ponr la gnér.i. Pkonsbkcb Gae 
289 rue Dnlhouaie.

KOdlNSON&ClE
GRAINÊTlfcRHal FLEURIOT 

Marchande de tonur ttqfup », jardinier** 
et potagère*, boaqueU oo dear», plante* et 
tonte* sorte* d’ouvrq « en fleure pour eérft.
aï***1* °

m McW*», SUIVI

ru

I

RU

VF.NTK
3S3I
VEXEE

'1 POUR Ql 
TOUR QL 
TOUR Ql 
POUR Ql

chances de se signaler pour faite de guerre 
sont extrêmement limitées, les enrage.

Dans un discours plein de menaces le gé
néral Cassola a dit (pie, si l'état de chose ac
tuel ne changeait pas, les otFiciers seraient 
obligés, à titre de légitime défense, de s'im. 
poser aux politiciens qui refusent <le donner 
à l’armée ce qui lui est dû et de reconnaître 
ses ilroite. Ces paroles ont une signification 
particulière à l'heure actuelle, et il peut eu 
résulter quelque chose d’assez sérieux.

JL» roirgeo le
San Francisco, 25 -On vient d’apprendre 

par un steamer arrivé à San Francisco, que 
ileux villes du Chili, Lota et Coronet, ont 
été ravagées par une effroyable épidémie de 
rougeole. Plus de 600 enfants sont morts 
de cette maladie. Les habitants prétendent 
que l’épidémie a été importée par des immi
grants et des réunions publiques ont été te
nues pour demander que l’on suspende c 
pli tement l'immigration.

Itenx v'ctlmr de In rngw
Boston, 25—On mande de Marblehead 

(Massachusetts) qu’un nommé John Willi
ams, âge de trente-trois ans, vient de mou
rir de la rage dans cette ville, après vingt- 
quatre heures d’une agonie épouvantable. 
Un enfant du nom de Bell se meurt égale
ment de la même maladie et scs convulsion8 
sont aussi affreuses que celles qu’a eues Wil
liams. Celui-ci avait été mordu par 
chien enragé il y a environ deux mois, et le 
jeune Bell a été mordu par un autre, il y a 
Hixsemainesâpciue. Lcmèmcchienquiamordu 
Williams a mordu aussi le même jour un des 
frères de cet infortuné, et plusieurs autres 
|HTHonncs de la localité. Aucune île celles- 
ci n'a encore été prise d’indisposition, mais 
le sort de Williams et de Bell n’en mit pas 
moins jeté la consternation à Marblehead.

Un drame de la folle

élire un président.
Paris, 25 nov—An conseil de cabinet qui 

a eu lieu aujourd’hui, M. Barbey, {ministre 
de la marine, a annoncé que le croiseur de la 
marine française le San/ avait été envoyé au 
Brésil pour y protéger les intérêts des rési
dents français.

Rome, 25nov—I# gouvemementaenvoyé 
un croiseur à Rio de Janeiro.

Alll»e saisie

Québec, 25 nov—On a saisi 21 autre barils 
de w is key à Siller}).

Fugitive*
Windsor, 25 nov—Douze maris américains 

sont ici recherchant leurs épouses envolées 
du foyer domestique.

Au Hrf-wll

Washington, 25 nov- Le consul brésilien 
vient de recevoir une note officielle lui di
sant que la république est reconnu par toutes 
les provinces.

N»n* eau et wouw terre

Par suite d’une inonda
tion dans la vallée d’Auscn 2ô<) hommes sont 
comme emprisonnés dans une mine depuis 
vendredi et n’en jniurront sortir que si F 
se retire.

Berlin, 25

Au Vatleau

Rome, 25 nov—Le général Simmons, l'en- 
hier au Vatican.voyé anglais, a été

Allausburgh, Ont., 25 nov Mdme W. Hen
derson, mère de neuf enfants, affolés par 
des douleurs nerveuses s'est jetée dans un 
étang et y a trouvé la mort.

Muictdtt
Brooklyn, 25—John Smith, un des 

ducteurs de tramways de Brooklyn qui se 
sont mis en grève ces jours derniers, s’est 
donné la mort en se coupant la gorge avec 
vil rasoir. On prétend que l’échec de la 
grève lui avait fait perdre la raison et qu’il 
n’avait pas voulu reprendre sa place. Le 
défunt laisse une veuve et les enfants pres
que sans ressources.

Un «llscourw imclfhiue du cisr 

Saint-l'etersuourg,25 nov—Le ezar a visité 
aujourd'hui l’école d’artillerie. En s'adres
sant aux élèves, il a dit qu'il espérait que 
l’artillerie russe sc distinguerait sur le champ 
de bataille dans l’avenir comme dans le pas. 
sé. Il a ajouté : (.hic Dieu fasse que l’oc
casion ne se présente pas de sitôt. Puisse le 
Seigneur nous préserver de cette dureépreu-

Détroit, 25—Un drame épouvantable 
s’est déroulé près de Mosherville (Michigan) 

de Strang, atteinte defemme duU
folie depuis quelques jours, profitant de l’ab-

mari, a rempli deux verres 
d’une solution d’arsenicale de cuivre, et s’em
parant d’un revolver, a forcé sa fille Maud, 
âgée de dix-huit 
brûler la cervelle, à avaler le contenu de l’un

en la menaçant de lui

des verres, puis elle a absorbé elle- 
d’un trait le contenu de l’autre. Lorsque 
M. Strang est rentré, sa fille éplorée lui a 
raconté ee (pii s’était passé1 pendant son ab
sence. M. Strang affolé à couru chercher 

nédecin ; mais pendant ce temps le poi- 
proiluisait son effet. Quand le médecin 

est arrivé, il iLait trop tard. Mme Strang 
est morte la première, après une agonie af
freuse. Sa Mlle, (pii était, dit-on, très belle' 
.se tordait dans des douleurs effrayantes, di
sant qu’elle n’aurait jamais pris le poison s1 
sa mère ne l"y avait pas forcée, et suppliant
je médecin et les autres personnes pré-sentes 
.le la sauver, il n'y avait plus rien 

La pauvre fille est morte une heure
après sa mère.

t'hlcngo dans li * ténèbre»
PALETOTS D’HIVER 
PALETOTS D’HIVER 
PALETOTS D’HIVER 
PALETOTS D’HIVER 
PALETOTS 1) HIVER

Chicago, 25—Chicago a été plongé hier 
obscurité presque complète. Di s 
un épais brouillard eloppait la 

ville, et lorsque la fumée noire et nauséa- 
IhuiiIc des nombreuses usines

le m«

1’
n’employer que du charbon bitumi

neux, s’est accumulée dans l'air et a été ra 
luit tue dans la rue par le vent il a fallu allu- 

daiiH toutes les niaise

Nos Tweeds pour habillements sont des 
mieux choisis.

Nous invitons le public â venir les 
examiner.

Prix Modérés. Rappelez-vous l’adresse

les Imniè
plein midi, comme pendant la nuit, l’eu à 
peu les ténèbres sont devenues telles que la 
circulation a été presque interrompue et les 
affaires, sans être complètement suspendues» 
ont été-paralysées parle brouillard et sur
tout par la fumée qui était beaucoup plus 
désagréable encore. Lu fumée est, d'ailleurs 
presque constamment une véritable peste â 
Chicago. On sait que les autorités ont es. 
sayé à maintes reprises d'obliger les compa
gnies de chemin de fer, de navigation à va. 
peurs, et les propriétaires d’usines et de ma
nufactures à renoncer à l’emploi de ee char
bon de vil prix ou â adopter un système quj 
riit disparaître une partielle lu fumée 
elles n’ont pas été plus heureuses en cela 
que les autorités de New-York, lorsqu elles 
ont voulu contraindre les compagnies d'éclai
rage électrique à faire passer leurs dangereux 
tils dans des conduits souterrains.

W. H. MARTIN
TAILLEUR FASHIONABLE

133, RUE| SPARKS
OTTAWA.

KRi-ltrels lartlll*
Paris, 25— Les fonctionnaires révoqués 

pour s'ètre compromis dans l'aventure 1k>u- 
langistc ont tenu aujourd’hui une réunion. 
Les orateurs ont protesté contre les chefs du 
parti boulangiste, qui, après les avoir en. 
traînés par des promesses spécieuses â sou
tenir Boulanger, les abondonnent mainte
nant à leur sort, 
adoptées pour demander que le parti bou
langiste vienne en aide aux fonctionnaires 
révoqués.

IJ

Arrivant de GLASGOW Ecos
se par le Steamer SIBE

RIAN
PEA JACKETS BLEUS POUR EN- 

FA N FS ET GARÇONS
PEA JACKETS EN SERGE BLEUE 

TOUR ENFANTS ET GARÇONS

PEA JACKETS EN DRAPS BLEU 
POUR ENFANTS ET GARÇONS

Des résolutions ont été

l.a «léfen'ede» Intérêt* frnnvsli

Paris, 25 nov—M. Etienne, sous-secrétaire 
d'Etat aux colonies, a communiqué aujour" 
d’iiui au conseil des ministres de plaintes 
formulées par un grand nombre de négo
ciants français contre l'usage adopté par des 
négociants étrangers, qui expédient des mar
chandises étrangères dans les 
çaiscs en les faisant passer par la Frapce. 
M. Etienne a insisté sur la nécessite de pro
duire des certificats d’origi des marchandé 
ses lorsqu’elles sont expédiées de France. 
M. Rouvier, ministre des finances, a éb 
ehargé (l’étudier la quest

De même qu’un

IMMENSE STOCK DE PALETOTS
colonies fran

avec ou sans capuchons garnis 
de première classe et bien 
taillés.

Pensez-y un bon Pea Jac
ket à partir de S3,00 en mon
tant.An Brésil

Rio de Janeiro, 25 nov—Le gouvernement 
provisoire a publié un décret établissant le 
suffrage universel dans la république du 
Brésil.

Londres. 25 nov—On ignore à quel port 
arrivera le navire qui amène dom Pedro du 
Brésil, mais on considère comme improlialile 
qu’il vienne à Lislwnne. On croit que ce 
navire touchera d’alxird à Saint-Vincent et 
que de là il se dirigera sur tel ou tel port 
suivant les circonstances.

B. M. McMorran
508 et 510 Rue SUSSEX

P,S.-Chaussettes a double tricot 
et Seus-Vetements.

R. M. McMORRANLondres, i > Le correspondant du Chro 
On exprime générale 

de conflit les 300,
nicle à Berlin d
ment ici l'espoir qu’en 
000 Allemands établis dans le sud au Brésil
demanderont la protection de l’Allemagne. 
Il n'est pas improbable qu'une tentation soit 
faite, avec l’aide du parti colonial à Berlin» 
pour assurer l’indépendance partielle sinon 
aheoiue de cette colonie d’Allemands,

Le cuiuroendement du Brésil h réunir* a^ 
>3ûmmeo<*Mteûi d» rçoU 4» déoewUr* pey

M. LE DR. MCLAREN,
Kéd'-elB Homéopathe

98 RÜS AUBK^T, O'TTJà.'W'A- 
Parle le français.

BEVUE DES JOURNAUX
Nous lisons dans b; Canadien

1 fans son discours à l’université-Lavaj 
jeudi matin, Mgr Satolli, dé’égué du Pape, 
a proclamé que l’université-Laval est desti
née à devenir le centre des liantes «tuiles 

Mgr Sa-dans cette portion du continent, 
toi U a fait illusion aux ultés qui exis
taient actuellement entre les universités à
Montréal, et a exprimé l’espoir que toute 
divergence cesserait bientôt, et que les ca- 
tholiqu* $ profondément unis, donneraient à 
l’Amérique le spectacle d’une harmonie fra. 
ternelle.

Oui, finissons-en une lionne fois avec cette 
quest ion universitaire, source de tant de di
visions et de chicanes.

Sous la signature de Ultramontain 
un correspondant écrit dans le Cour
rier du Canada, sus impressions sur 
le discours prononcé par M. Mercier 
à Baltimore et conclut comme suit :

Mais, me diront les admirateurs de M. 
Mercier qui s’extasient devant ses discours 
sans sedonner la peine de les'lirc, ou s’ils les 
lisent, ne veulent pas les comprendre, que 
faites-vous des sentiments religieux qu’il a 
exprimés? Ce que j’en fais, le voici. Le 
fond du discours de M. 'Mercier, c’est la 
grosse pilule libérale, et les sentiments reli
gieux, c’est l’enveloppe 
avaler la pilule lils-rale sans grimaces, ( "est 
cela et pas autre chose. Pour un, je n’avale 
pas la pilule. L'Etendard et la Vérité vont- 
ils l’avaler ? Franchement cela me surpreir 
drait. Si je m’apindais Tardivel et si je te

la plume à la Vérité, je fustigerais M. 
Mercier, sans merci pour avoir pousser l’au
dace et le cynisme jusqu’à croire que par 
une hypocrite expression de sentiments reli
gieux, il pouvait m'arracher des applaudis
sements, lorsqu’au fond il n'a fait qu’une 
astucieuse apologie de la Révolution et du 
Libéralisme» Le fera t-il ?

La Vérité n’ost ra pas condamner 
son ami M. Merrier. Quant à VEten
dard t le premier-ministre possède 
le so< rot de lu contrôler, secret que 
personne ne connaît au juste, mais 
dont les etlèts sont toujours déci-

e pour faire

L'Electeur publie in < j trnso le der
nier discours de Sir Richard Cart
wright, ou plutôt sa:dernière extra

it ex-ministre des finances s'est 
surpassé cette fois.ci. Le voici main
tenant reconnu comme le véritable 
JBartium de la politique. léUtccînir 
et ht Justice lui consacrent leurs co
lonnes, mais les journaux d'Ontario 
qui savent a quoi s’en tenir sur le 
compte de Sir Richard Cartwright, 
n’attachent que très peu d’impor
tance à touts ces prétendus scan
dales qui dispara ssent avec scs pa

Afin de montrer jusqu'à quel point 
l'Electeur pousse la naïveté nous ci 
tons l’entrefilet (lui précède le raj 

du discours :
Richard Cartwright, membre de lu 

Chambre des Communes, ancien ministre
des Finances du Canadi 
nalités les plus en vue de lu politique ca
nadienne, vient, de prnni 
qui ap|K‘llo l’attention immédiate de tous 
les citoyens sans distinction de partis.

V des person-

Oriiheliniil M. ,lo»c|ili
Ou nous informe que le diner aux huîtres,

profit des orphelins, a rapporté 
la jolie somme de $100, toutes dépenses 
payées, grâce au zèle déployé joir les dames 
et messieurs des comités conjoints de l’Or- 
philinat, pour la vente des cartes d'admis*

On a constaté 
tat de la quête fuite par 
Dufresne auprès des âmes

égal plaisir le réeul- 
daines Pot vin et

livreuses puni
jse procurer gratuitement 

cessai res au diner, tels que biscuits, sucre,
thé et café, etc

Des reincrciments ont été également votés 
pour les dons reçus de la pari de M.M. W. 
O. McKay, C. Christin, E. W. Hillman, S, 
Iliff, Aug. Leveque, R. Lemay, Ed. Faulk
ner, G. Martel, T. Paradis, P. Baskerville, 
Bate & Co., Cabling & Bros., S. Ruel, E. Le
mieux et T. Drolet.

Après la reddition des comptes, on procé
da à la vente, par voie de loterie, d’un quart 
d'huîtres et d’un lot de cigares qui restaient 
de la fête. Madame Côté, présidente du ci* 
mité des dames zélatrices, gagna le quart 
d’huitres et M. S. Drapeau, président du co
mité des zélateurs, eut les cigares, qui fu
rent tout aussitôt mis au service des fu
meurs.

l.e petit carnaval

La saison des hais de famille est commen
cée. Ix-s instrumente de musique : violons 
et violoncelles, flûtes et hautbois : cornets 
et barytons sc sont mis d’accord avec l'uni
versel piano,"pour jeter des accents capuhles 
de ravir les âmes et soulever les corps, et le 
monde enivré s’est mis à danser. Quelle 
délicieuse et damnable folio. Les couples 
enlacés glissent, se bercent, roulent sur les 
parquets luisants ; les émanations chaudes 
et parfumées grisent comme la vie ; les re
gards se confondent, et plongent jusqu’au 
fond des cœurs ; les sourires étincellent ; les 
doux mate entrecoupée, comme des roses 
qui s'effeuillent. Et toujours les instruments 
infatigables soulèvent, les vagues sonores 
et toujours les pieds s'agitent en cadence, et 
toujours les visages en feu se rapprochent : 
et toujours les poitrines oppressées bondis-

DEPECHES DU SOIR
(Sertice Spécial)

Espagne
Madrid, 25 nov—Los discussions qui ont 

eu lieu récemment â là chambre (les députés 
ont démontré qu'un mécontentement général 
régnait parmi les officiers. Il leur est im
possible de jouer un tôle important en poli
tique, par suite apparemment de la jalousie 

autorités
hommes d'Etat- qui n'ont, pas dq synp
pthl» pour Ifcm», ent», »i™« !,»• l'an

I.» wltnntion

des le des
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ip|
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CONDITIONS DU J0UEHÀ1s!
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BONDS DU JOUR

Nos complimente au Monde et â la Presse 
pour leur numéro de samedi.

3,000 femmes pratiquent la médecine 
Etats-Unis.

rmier, de Somerset, vient d être 
seiller Législatif.

M.Co 
fait Con

Dans quelques jours la Corporat ion de 
Toronto prendra possession de la ligne de 
chars urbains qu'elle exploitera-elle

M. Valante, qui représente le Brésil à 
Washington, dit que le clergé est très favo
rable à la république depuis longtemps.

La Cic du Richelieu a jommencé à se ser
vir de Québec comme port d’hi reniement 
au grand déplaisir des Sorelois.

Lire en troisième page l’entrevue de l’un 
<le nos rédacteurs avec M. White, ex M-V., 
et l’un des plus zélés orangistes.

Notre confrère montréalais, le Harold, 
vient encore de passer au feu, la quatrième 
fois en 16 ans. Les pertes sont de $15.000,00.

Le Trait <TUnion, organe accrédité des 
déclare hostile à la Fédérationouvriers, se 

Impériale.

Environ 150 déléguéscomposaientcette 
née l’Assemblée générale de l'Ordre des cite 
valier du travail

anglais, français, lodges et allemands

Ils représentaient
200,000 ouvriers américains, canadiens,

Ixis adversaires du bill du suffrage
cette mesure 
il île à celle 

Donc, là aussi le peuple désire

Espagne, déclare que 
me révolution sembli

vcrsel eu 
amènera i 
du Brésil, 
la république.

La Patrie accepterait l'indépendance
demande même 

mettre à la tête du
me programme politique et 
à M. Chapleau de se 
mouvement. M. Mercier s’étant déclaré fa
vorablc à l'administration, il faut croire» 
qu’a l'avenir, notre confrère n’entend pas 
être guidé i>nr son chef, lequel ost aujour
d'hui lui-même guidé jiur M. Pacaud.

Toujours à propos de la chute des pou
voirs dynastiques :

l>e prince de Galles a 
qu’il croyait qu’il occuperait le trône d’An
gleterre, mais qu’il n’étail pas du tout eer-

iléclaré, dit-on,

tain qu'il aurait un successeur, 
toirc n'est pas vraie, elle est bien trouvée

Voici une nouvelle que le Petit Journal 
de Paris déclare recevoir d’Ottawa, par 

télégraphique :
<* Le gouvernement a décidé qu’à l'avenir 

la langue anglaise serait enseignée et parlée 
dans les écoles canadiennes au lieu du fran
çais qu’on va abolir dans les régions 
nistratives.”

Comment ce canard-a-t-il pu franchir une 
si grande distance sans se casser pattes et

La façon paisible dont s'est "effectuée la 
révolution du Brésil n'est égalée que par la 
façon flegmatique dont les autres pays ont 
accueilli la nouvelle, 
qu’elle importe peu, et 
Un empire entouré de républicains 
peu déplacé de ce côté de l'Atlantique ; 
même l'excellent et paternel gouvernement 
d’un monarque constitutionnel, cammc celui 
de notre Souveraine, ne perd rien de sa 
popularité parce qu’il est invisible au Ca
nada, et n'existe pour nous que de nom.

Le Quotidien, qui vient lui-même <le se 
payer un agraidissement de quatre colonnes 
et qui est un grand jonrnaux du district de 
Québec, dit :

“Le vent est au progrès dans le journa
lisme ; c'est une année rare que 1889, sous 
ce rapport.

Voici le Canada qui vient de se faire une 
edition hebdomadaire de 16 pages avec la 
ValH* de V Ottawa 
la Vallée de /’Ottawa recevront à l'avenir le 
Canada."

On semble croire
peut-être raison.

Les anciens abonnés de

“ Il estNous lisons dans la Patrie ; 
fortement question, nous-dit-on, de la for
mation d’un nouveau club politique dontle 
seul titre sera tout un programme 
eerait le Club Libéral. On parle aussi (le la 
fondation d’un journal hebdomadaire qui 
Berait l’organe officiel de ce club et qui 
serait publié eous ses auspices 
pour titre
ce journal paraîtra la semaine prochaine.”

(Y

Il aurait
L* Libéral.. On noue dit que

—M. Emile Robitaille prend un peu (le 
mieux et s'il n’y a pas de complétions il 
pourra laisser sa chambre dans quelques

r —Deux billets de loterie de la Louisiane 
adressés à un de nos hôtellien. ont été con
fisqués par les autorités.

—Le transport de fret par bateau est très 
actif. Tous les armateurs locaux ee disent 
satisfaite.

♦
—Malgré les agrenx chemins de campagne 

pas marchés sont très fréquenté pa ItWpnlti

...
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PIGEON
PIGEON

I

RUE RIDEAU

VENTE AU PRIX COUTANT 
VENTE AU PRIX COUTANT 
VENTE AU PRIX COUTANT 
VENEE AU PRIX COUTANT

POUR QUELQUES SEMAINES 
POUR QUELQUES SEMAINES 

UR QUELQUES SEMAINES 
POUR QUELQUES SEMAINES
P<)

PIGEON
PIGEON

& GIE.
RUE RIDEAU

La demande pour notre thé 
de 30 cts a été si grande, que 
nous avons cru, dims l’intérêt 
de notre clientèle, d’en ache
ter une plus grande quantité 
que d’habitude. Ce thé est 
maintenant arrivé, et nous 
l’avons trouvé bien supérieur 
à celui que nous avions aupa
ravant, de sorte que la de
mande augmente chaque jour. 
30 cents la livre, ou 5 lbsjpour
$1.

STROUD & FRERES
109 me Ridean et 172 rnc'Snnrk*

PRIX DES MARCHES' $30,000, O OL'AGITATION ACTUELLE PETITE GAZETTEAntre pH'dlelh
Encouragé par la realisation presque com- 

piété de scs premières prévisions, notre pro
phète local M. John Cawthray prédit du 
tempe froid, de grande vents et de l'ouragan 

soupçon de neige d'ici a*i 29. Le 
tempe s'est mis au froid aujourd'hui et no
tons que cette prédiction date de Samedi.

Laminaire
Aylmer a maintenant douze lampes élec

triques dont l'entretien annuel coûtera de 
$500 à $600.

OTTAWA ---------E32ST---------Une opinion intéressante
AN A BESOIN De vingt-oinq 
U fille», pour travailler à la pièce. Bon 
greet emploi à l’année. S'adresser au 
rue Cumlierl

AN A BESOIN Vu» jeune garçon pour fai 
Vre lee message* et porter le journal. 

8‘adremer au bureau du Journal la» Cana*

femmes ouBOTTES ETSOULIERS MAINTENANT VENDUS 
-A_ L’ETST0-A-3ST

Les prix des marchés sont obtenus 
avec soin par notre rédacteur commer
cial sur le MARCHÉ BY.

No S?lecteurs liront avecNous croyons que 
intérêt l'opinion d'un chef or&ngiste sur l'a
gitation qui se fait actuellement dans le

land

Nos lecteurs trouveront une foule de 
renseignement» exact» en suivant notre 
rapport des marché-» que nous faisons 
dat e le but de donner les meilleurs ren
seignements.

pays.
M. John White ex-député de Hastings et 

ex-grand maître des orangista dans Ontario, 
s’est exprimé comme suit dans une conser
vation avec un de nos reporters.

—Vous êtes un des membres de l’associa- 
oraugiste de la province ï

—Oui ! J ai occupé la charge de grand 
maître il y a quelques années, je 
giste et j'espère mourir tel.

—On dit que cette société est l'ennemie 
acharnée des Canadiens français et des ca
tholiques.

—C’est là une grande erreur. Nos règle
ments nous ordonnent de respecter tentes 
les opinions religieuses et tontes les natio
nalités. Quand j'étais député à la Chambre 
des Communes je comptais plusieurs de 
meilleurs amis, parmi les Canadiens-français.

—Etes-vous membre de l’association des 
e juul-rights 7

—Non je ne fais pas partie de cette 
ciation mais je crois qu'il y a du bon dans

.1*.AU No. 61 RUE RIDEAU
A 7,30 hrs. Q\ DEMANDEvente commencera tous les soirs uteur ou Institu-

• pour enseigner le irançai* ei 
dans la Section No LA, lilon 

Chaque applicant devra avant lv 7 
bre prochain, adresser won applicat*

gUi"
< "bacMARCHE DE DETAIL

F IN

Navigation Locale
La Cie d'Exploitation du haut de l’Otta

wa va faire construire à Pembroke deux 
forts bateaux pour le remorquage «lu bois 
entre Des Joachineet les Rapides aux Allu-

A. B. MACDONALD, Encanteur.
P.S.—Durant le jour les marchandises sont vendus i\ tirs prix réduits.

A-ertifioat et îles rèféiv
al ion avec

$ Cts $ cts 
11 OOAU.OD

w)wvih<ir en 
à Mi AI-même tempe le sal 

phonae Rocque, wewétaire du 
eolc. Bureau de Poète, Orlca

domandiFoin No. 1 1» tonne..
Foin No. 2 la tonne.,
Foin pressé nouveau, la t. 11 00 à 12,00

bureau de l’a
9 00 à 11.00

,Vv â VENDRE Vu 1 
A manufacture Hein 
les, s'adresser au

«•tant <U- lauaiio neuf wo
La cérémonie de la dédicace de l'église ca

tholique de Vinton aura lieu mercredi à 10 
heures. Mgr. Lorrain chantera la messe et 
fera la bénédiction, Plusieurs prêtres de cette 
ville doivent s’y rendront.

lemtxniait, t 
bureau du <rasaPeaux vertes No 1, 

“ “ No 2
“ “ No. 3.

Suif fondu la livre.

.... 5 00 à G 00 
.... 0 OU à 5 00 
.... 0 00 û 3 00 
.. . 0 05 à 0 5}

a VI» Lee PersSnnes qui «ml «les «lw< u. 
A menti a rtrlwntr de H A. A Adam 

a adresser * A. K. I.mater.

VENDRE Un Iwm engin de wc<-on<lv ntaie 
de .1 cbeveaux vapeur ci une chaudière 

de * chevaux. S'adrewwer au lui mm du Ce-

'ER nemt. 6*0*.
fr^i*** "M— __
of Toronto. AXou velleaRelllgleuae 1

La Revde, Mère fondatrice du couvent 
du Précieux Sang, \ Saint Hyacinthe, est 
arrivée à Ottawa samedi dernier. Elle doit 
repartir mercredi pour Brooklyn.

Viandes

Bœufs par 100 livres.
Mouton.................................  0 10 à 0 12
Veau ......................................... 0 10 à 0 12
Porc par 100 livres..........  7 25 à 7 50
Saindoux................................  0 12 à 0 14

Produits di la Ferme

Beurre frais, pain..
Beurre frais, crémeries.... 0 20 ù 0 22 
Beurre en linette
Oeuls frais, la douz........... 0 23 à 0 25
Oeufs tn caisse,
Fromage..............

SM S'”:

\ Vin AUX MKRKH—Le "Sirop 
2\ de Mme Winslow ’ devrait toui 
élu-employé quand le* enfants font 1 
deuta. Il soulage immédiatement b 
f>ance< de cas pauvre» petit., produisant un 
sommeil naturel, paisible, en faisant itisna 
'•altr.. la douleur, et les eimes chérubins 
s'éveillent aussi " brillan.s et frais qu'un 
bouton de rose." (> sirop est très-agréable 
au goût. Il apaise l'enfant, amollit ses gen- 
oiv<s, enlève toute douleur, fail disparaître 
les sqnltrancee intestinales eu réglant la di
gestion, et est le meilleur remède 1 
contre la liarrhée, soit qu'elle profit 
la dentition ou d’autres causes. Vin 
cents la bjuteille. Ave» vonliance 
mandes le " Sirop calmant de M 
low " et ne prenea aucune autre prépare*

t’almant 

es sauf-
Qson programme.

—En tant que ce programme, je le sup
pose, est opposé au bill des Jésuites î 

—Oui c'est la principale partie du pro 
Si j'eusse ét*

Le Rvd. M. McGovern est parti, ce matin 
ponr Cantley, en visite chez M. le curé Hol.

tfiREN,
pmuTUJts

INDIA R Ul
.. 0 20 à 0 25gramme que j'approuve, 

député daus le temps j'aurais certainement 
appuyé la motion du colonel O’Brien.

Pas de mnlnelle want rôti miici
Les jtersonnes qui sont porteurs de police

0 18 à 0 20d’assurance érlises par la Phoenix ont ap
pris avec surprise que cette Cie avait l’in
tention ilo devenir

f^l@535riU.'îâ Ste»Warehouse s.—Est-ce que vous 11e pensez pas que cette 
<1 ues t ion devait nécessairement être réglée 
d’une manière ou d'une autre, en fin de gt-vinq 

me Win»-

r.T OIttKVX'U.mutuelle. 0 15 à 0 18 
0 9 à 0 11

Or, les
mutuelles ne sont pas en odeur de sainteté et

compte 7
—Je suis bien de votre avis, mais M. 

Mercier 11e tenait pas tant à régler la ques 
tion qu’à faire, à son profit, du capital po 
litique sur le dos des Jésuites qui sc 
prêtés à la chose, à la condition que le règle 
ment se fit à leur profit.

—Croyez-vous qu’il existât 
régler *a question, plus acceptable pour les 
protestants 7

—Certainement, et le véritable moyen 
était celui dont parle M. Chapleau dans son 
entrevue avec le correerondant .le Y Empire _ 
c-à-d, île régler avec le cardinal Taschereau. 
J’ai lu et relu l’opinion exprimée par le 
secrétaire d’Etatet je suis positif que si le 
règlement avait été effectué de la manière 
suggérée par M. Chapleau, pas un seul pro
testant ne sc serait opposé- au bill.

Nous avons dans Ontario le plus grand 
respect pour le cardinal Taschereau et j‘ai 
été heureux de voir <iuc M. Chapleau avait 
refusé de régler avec les Jésuites qui n’ont 
pas droit à un seul sou, équitablement ou 
légalement parlant. Si le cardinal avait été 
chargé de l’affaire, la question aurait été 
réglée de manière à satisfaire la province de 
Quebec et je ne crois pas qu’il eut permis 
qu’on fit du capital politique avec cette

Agence cl Ciéé îpie la Phoenix soit forte elle risque de 
-r bien des susceptibilités et de provo- nBlé

Du Canada 
Bld rouge d'hiver.... 
Blé Manitoba No. !..

quer de la défiance, du moins à Ottawa, en 
aliamloimant I.0 00 à 0 00 

0 95 à 0 90
IOTERIE DE CHAN 
L l a loterie de 
qui devait avoir lieu le 23 
tut Canadien «l'Ottawa, a été tx 
dredi, le 22 novembre courant, 
est députée dan» nos lu

i<| billets pour fl.OO.g

TS RELIGIEUX
chants Religieux inédits 

octobre à l'Insti-

Une liwie 
effet.

système. IJ
La Mt-I’atherlnc

Cette fête éminemment canadienne est 
célébrée avec l'accompagnement traditionnel 
de danses et de tire. Elles n'a plus les al
lures charmantes et sans cérémonie du bon 
vieux temps, mais elle a tout de même con
servé la majeure partie de ses charmes. Hier 

-, on l'a fêtée dans plusieurs familles et 
pour ce soir les réunions sont organisé-es par 
douzaines. Etirez le sucre aux reflets dorés 
et préparez la chanterelle.

Ce matin a eu lieu à la Basilique le servi
ce anniversaires de feu Théa<lule Bédard un 
grand nombre de parents et d’amis y

ETABLIES AU“ “ No. 2
Blé du nord No. 1 f/vsted 0 00 à 0 00 
Pois, par mi not.
Avoine,“ 11 .
Seigle, “ “ .
Orge, “ u .

.. 0 93 à 0 95

No 21 Rue York, près de la rue Sussex
----- PAR LE------

moyen, de miaux, à cet......... 0 G8 à 0 70
......... 0 30 à 0 32
......... 0 60 à 0 70
......... 0 40 à 0 50

IMPORTATEUR Cii

AN DEMANDE Un jeun" garçon pour 
U porter le ('ena<ia a Hochostervi lv. S »
drosser au BurCAP. WILLIAM MoCAFFREY -------- DR---------

Grains et Farines
0N, I>EM ANDE Une honnête ji 

14 à IA an* |h>iii une famille d 
Certificat»

^ S'adresser au journal “ 1a? (

rime fille de 
doux |Mir-

<la, " rue

Patente...........................
Américaine.................. .
Straight roller.............
Extra...............................
Superfine........................
Forto de boulangerie. 

*4 américaine.........

5 00 A 5 15 
5 90 à G 00 
4 70 à 4 80 
4 40 à 4 50
3 45 à 3 50
4 75 à 4 90 
4 65 à 4 90

(Autrefois hôtelier,
seront demandéssonnes.

M■gj Onrillle (tentrle -Un 
Usant paraphhit ill uuièd" 
tulé : Traité sur .« Surdité, 
Tête. Gomment vous guéri 
et ehes vous. Port Iraueo, (lets 
Dr Nicholson. 30. St John, Mot

très Inléi . s

r vous-mêmes 
. Adrvstes :

J attire 1 attention des hommes d'affaires 

et autres sur le fait
LT-’l-U
limits

ligne d'affaires à Commission à l'endroit ci ! 
dessus désignéNOUVELLES LOCALES En Sacs de la Ville

» imn •«•ti'iiop.

Anglaise 
Uvossaiso

Par 19G Ibs........................... 4 75 à 4 90
Farine d’avoine.

Une prompte attention sera accordé 
tontes affaires à moi confiées.

VENDEUR 
f affaires dans 
mit re repu talion et notre r«is|mmwbllit 
sont bien établies. Nous payon» un salaire 
et les dépenses dès b- début, si tout est 
satisfaisant. Pas liesoin «IVxp* 
laide. Ecrivez |hi»I n 
qui sont très libérales, avant d'entroi 
en engiq «mont avec d'autres maisons 

RkkAkf.nvkh.
Brad street ou 
bien connues «les h»i 
que Standard, Colin

( Il AME B R< >TH E KM COM l’A N Y 
PfiNNfiKINT»:

( ‘ol.HUMS K

DEM AN DI
le Canada depuis, 3ti

l'’ai#unt de»
. 4 40 à 4 50 

Farine d'avoine granulée. 4 50 it 4 70
Bois A bon marche

A vendre à bon marché au quai Easton, 
au bout de la petite rue Sussex .'MX) cordes 
de bois qui viennent d’être expédiées du bas 
de la rivière.

“«•nisllnm ri Naptha” t «nies qns- 
llte* ftü' sr»*. maintenant en tente par 
la Roarers Oil Co.

sans réserve de Nouveautés cette 
’Impérial Warehouse.

— Réservoirs A Huile, d'une capitol te 
«le 5 grallonsjiisqn-» eelle de 5 barils A 
vendre A bon marche par la Rogers Oil

—I)c $3,00 à $10,00 par mois suffisent 
pour acheter un piano chez A et S Nord" 
heimer, 67 rue Sparks.

l’Iiotogène, la

A vendre à lion marché au 
au bout de la petite rue Susse 
bois de 3 pouces.

-‘,I.Bbrltl»nt«V poor eng 
ri ne* on stationnaire- A vendre 
que Ici antres l< . paient par la

—Vente sans reserve de Nouveautés cette 
semaine à l'impérial Warehouse.
CT- Belles Unite» de Charbon, en 
par la tam'l Rogers OU La.

—Pianos et harmonuums à bas prix à des 
conditions faciles chez A. C. S. Nordhei- 
mer, 67, rue Sparks

— Snlles Lu 
en stock. Bas

vendre à Iron marché au quai
x>ut de la petite rue Sussex, du

ne, scié ou non scié.

Produits de toutes Especes, Fruits, 
ETC., ETC.

Volailles et Gibiers

Oies, 'a pièce....
Poules, le couple..
Canaid, le'couple
Pigeons, la douz..................  3 00 à 3 75
Dindes par couples....
Poulets par couples....
Canards noirs...............
Bécassines, la douz...
Perdrix, la paire..........
Picuviere, la douz....
Poules de Prairies ....

0 50 à 0 60 
0 40 à 0 50question.

Capt. W. IVjcCAFFREY.—Pour cette raison je 
.Son Eminence et 
pu s'entendre.

—Les protestants ne semblent pis aimer 
les Jésuites 7

convaincu que 
M. Mercier n’auraient Coin îles uve------0 68 à 0 75 Agi

lie
commerciales do 

Piiiui, Wiitian A ('ie., 
w d'affaire», mi baii-Ve"à\ ....... 1 50 à 3 00

....... 0 10 à 0 50

....... 0 70 à 0 80

..... 0 00 à 0 00
....... 0 40 à 0 50
....... 0 00 à 0 00

■ 1 manie
1 1

DI11 'il—Nous n’avons pas plus «l'amour pmr 
eux que n'en a votre clergé en général, à 
commencer par le pape Clément XIV.

—Que pensez-vous de l'agitation actuelle ?
—Cette agitation va mettre les Canadiens- 

français on arrière de vingt-cinq ans, et sera 
peut être la cause que vous perdrez pour 
toujours vos écoles au Manitoba 
malheur pmr votre race que vous ayiez M. 
Mercier à la tête «les affaires de Québec. 
Malgré toute la bonne volonté des chefs 
protestants à votre égard, ils pourront 
difficilement contrôler les masses soulevées

Onta RIOII

NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
COIN DES RUES RIDEAU ET NICHOLAS

$1.00 par jour

OTTAWA,
.. ùReine des huile* 7A

Lièvres, la paire.. 
Bécasses, la paire.

......  0 35 à 0 40

...... 1 00 à 1 25quai Eastons, 
x des blocs de LÉCiUMKH

Pommes de terre, le sac .
Choux, la douzaine...........
Oignons, le baril................

Salle de Billard, Salon de Barbier et Bes"
Peintures préparées, 

Peinture, 
Tapisseries, 

Vitres,
Mastic, 

Pince ux 
Huile, 

Etc.

0 -15 à 0 55 
0 56 à 0 75 
ï 00 à 2 50 
0 25 1 0 30 

.... 0 40 à 0 50

Salle à Diner Spacicua-

contre vous par la conduite de ce chef impo 
litique.

M le panier....
Navets, la poche........
Betteraves, le panier
Carottes, panier........
Panais, le paquet.....
Persil, le panier........
Radis, le paquet........
Chicorée, la douz.......
Asperges.......................
Haricots verts le panier... 0 00 à 0 00 
Pois verts.

30 jolies chambres à tojelier.

—L’association «les equal-rights est-elle 
appelée à jouer un rôle important aux pro
chaines élections ?

Une entrée prim i| a i- et deux rulie

<...... 0 25 à 0 30
.... 0 15 à 0 25 
.... 0 20 à 0 25
...... 0 00 à 0 00
...... 0 40 à 0 50
.... 0 00 à 0 00

O—Elle 11e changera rien dans les partis 
politiques, mais vous verrez qu’un grand 
nombre de députés tant libéraux que con
servateurs, se feront élire avec l’entente 
qu’ü devront combattre toute mesure pour 
favoriser davantage les catholiques et ap. 
payer celles qui tendront à diminuer les pri
vilèges dont ils jouissent déjà.

—Que 
Fabre su

—Cette opinion venant d’un haut digni
taire «1e votre église qui jouit d’une 
aussi grande influence, va largement con
tribuer à vous gagner les sympathie» des 
protestants «lu pays. Nous sympathisons 
grandement avec sa Grandeur dans toutes 
les misères que lui causent présentement les 
Jésuites à propo»de l’Université.

I Eclairé par la lumière 
iletcenl

X'•ctrijue in ah-

hrUiante». 
prix. A m I

£$1.00 PAR JOUR„1 Eas 
u tZ

NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
Coin des rues Rideau et Nicliola

— I,"halted* < Imi 
tnlltee A 26 e«*. tn

rbon “Dismond" de
là Roger* ............ 0 00 à 0 00

A-T^TIOIEjESChouflvurs, la pièce.
Céleri, la douz..........
Ail, la tresse.............
Tomates, le panic»

.......... 0 04 à 0 06

.......... 0 30 à 0 40
........  0 12 âfÇ 15

.. 0 30 à 0 35

pensez-vous de l’opinion de Mgr- 
r la loyauté des Canadiens-français ? <L. LABERCE -—Vente sans réserve 

semaine à l’impérial W
11, Telephone B-Il *1 von* von 1 s 
ner une honni- huile de fhnrbun.

et Tordcuses les plus 
ndre chez J. H. Connor,

de Nouveautés cette 
arehouse.

- -PROVRIÉT IRE

île Peintre en General
—Les Laveuses 

perfectionnées à ve 
523, rue Sussex Ottawa

—Cenx qui consomment la Pbotogtue 
ne dcpen*enl rien pour le g*s. HAgents demandes partout

Os rai HCOn le moins 
la ville. Quai Easton, au bout de

— Charbon. Le chavbo
«-S4 Qts

1Huile* de Charbon" «tel 
Vteinvnt vsrla Rogers OIICo.

ante sans réserve 
eà l’impérial W

-Toutes esprèces de Tortleuses 
rées avec ouv 
nor, 223 rue

mint- ponr

rECHRONIQUE DU JOUR «3 T,'";FIES SOUMISSIONS CACHETE ES, ad res 
U sées au soussigné et portant pour endos 

Voûte, ” seront reçues 
de DfSienibre

-Ve de Nouveautés cette 
arehouse. “ Soumissions pour 

d’ici à jeudi, le 5
prochain inclusivement pour la construction 
d’une Voûte en fer et en acier, dans les 
tisses Départementales de l'Est, Ottawa d’a- 
irès des plans et spécifications vjsiblc.» au 
Jepartement des Travaux Publics «Tttawa. 

Un chèque de banque accoté payai»! 
l'ordre «lu ministre îles Travaux Publics, 
égal a cinq pour cent au montant «lu contrat 
doit accompagner chaque eoumiss 

Ce chèque sera confisqué si le signi 
refuse le contrat ou n’amène pas à boni

->-ii un
ICI ET AILLEURS Aux entrepreneur»même jour

H. Con- ■•I EEHSiFErage garanti, chez J 
Sussex Ottawa.
nrlgene, une halle 
lampe en gras psr le

1 ha 
d’a iuinepeuttireir-.il- Il 

de l'or *1 par rte» u terts; ri'-t*nir»l gravZ, ■ »,
S SOUMISSIONS cacheté 
1 soussignée 

issioim pour |

«•es, adressées 
l portant à l'endos : “8ou-
cul- vement de la neige," 

<•« jusqu'à midi, mercredi, le 27 
lyembic, Inhi) pour l’enlèvement de la

1-----rî rtîinr 'ge et <le la glace des trottoirs des diffé-
,• - mi. En m ! rentes rues «le la cité «l’Ottawa.
rï:"'/.’ouvrage sera divin- en sept contrat» 

\ " «listinets, «l’aprèe les plans et s/»;cifi«tations
jÊrmjf ■ r' i. JVi' '-:.'. ,lu,: l'on peut voir au Bureau «le l'Ingénieur

l'/r" a 'I** L Cite- à l'Hôtel de Ville, Ottawa,
c hôbbuck & co., *-;i corporation s<; réserve le «lroit d’accor- 

fWf iüx. Toronto.'cJnî^-î»*!," ,ler 1 ouv.' “g'-' l«r un ou plusieurs contrats à 
■•'"■ir-'' '• ■ •-- t- ; r un s«»umishioiinairc et ne s'engage j>as à ac

t*rt- : î niàr-Tuirtr.t",1e «*pter la plus basse soumission.
C&SXSS(!!Üi!:-l’.“}X. 'AStÿSSm ""minion, itre «.
Auc ■ t.âiiM eu ut UvuUc. hvuuuua u« jvu/r.oi | corupagn<-«rti «1 un «.•ln-«pie de l-aii-ine accepté,

fail payable à l'ordre «lu Trésorier de la 
< ité « t couvrent un in«»ntant égal à 10 j»our 
«Mint «lu montant -le la soumission, tenue) 
montant sera confisqué si le contracteur fail
lit à l'accomplissement de son contratquan«l 
il en sei a averti. Si la soumission n’est pas 
a«iopt« <•, le chèque sera remis.

E. E, Perrault 
Ingénieur «le la Cité

—Le greffier Lett est revenu frais et «lis- 
pos de son excursion de chasse. as. ü; „

-I ifjr.nll |- .r ao » n ». . Me à
—Pas un prisonnier n'a passé le jour du 

Sabliath «lans les cellules.

—Séance du comité du Feu et de l’Eclai
rage, ce soir.

—Le service du feu de Hull vient de se 
procurer un beau et vigoureux cheval au 
prix de $180.00.

—Le comité du Carnaval aura une réunion

—Plâtre. Une pleine barge 
Bon marché, au quai Easton.

semaine

Sable fin.

-nne tin
les travaux entrepris, et sera remis dans le 
cas de soumissions non-acceptées. J»e Dé- 
parlement ne s’engage pas à accepter la plus 
basse soumission.

«1e Nouveautés cette 
"arehouse.

te sans réserve 
à l’impérial W

AXcKwns et l'odrln rne Bssk.onl e*. vert uni* b.lte «•,.!<■ r e «le* ml- nx muter» 
ll« *au <-oln «!••* rn*-s M JPutrtee es liai- boire i*. Klaus»! A ml# an magailn «le 
liqneurs oh «’en »er* eertwln «le Ktnloor* 
iron ver Ionie* les marque* de vies et 
spiritueux don»» stlqiie* on Importe*. Ausvl blSrn, porter de tonies roArqne*.l.e* special lie* sont: Viens R ye Wal
ker, Voguais Hennessey et martel. L'k pteerteestrempllede* meilleure* arti
cle». de cette ltgu« , de p.ovlslon» de to i- ie* sorte*. <> qn ll y a d# mieux dans 
la Ville, .«tatlsfactlon A tons garantie, 

sollicitons votre patronage.

Par ordre

QQA. GOBEIL,

BOQ
Secrétaire-

Département des Travaux Publics 
Ottawa, 14 Novembre 1889.Ferme Rearm an

Cette superbe propriété agricole situite ^ 
Bells Comers et d’nne superficie de 300 acres 
vient d’être vendue $20,000,00.

Une Epileptique

Bridget Carroll, une servante qui a deman. 
i l’hospitalité à la Station samedi a eu du 

ant lanuitune telle attaque d’épilepsie que le 
médecin appelé en tonte hâte a cru qu’elle 
allait mourir. On l’a transportée à l’hôpi-

ACHETEZ
Le Home Comfort D

Pfes - WU,?* 

'^F k&ÊÊ&dÉÊm
Manufacture d’Etoffes en Laine

----- DE------
NEW-EDINQBURQH

MACHINE A LAVER CQBureau de I Ingénieur «1e la Cité 
Ottawa 21 Nov, IK89Nous ar:ns acheté 1e droit de patente. «1 

lafamcuse machine à laver, «1e Joieph 
Cadran. Noue sommes maint cant prête 
à vendre <xe machines à «les conditions -le 
peh ment* très faciles. Achetez 
Standard c’est le meilleur, 
respectueuse 
facture et à ï 
87 sur ,'a rue

Le sousigné offre maintenant leurs
X -Tweed» et Couvert»»

AVIS AUX SPORTStaL
licitor s 

site à no'rc manu-

levez ie 
Nous solqui ont obtenu le prix de la médaille, à 

l'inspection publique, et à des prix qui dé
fient compétition

iWUne escompte libéral est accordée au 
commerce.

Le trophée

A la séance tenue samedi, il a été décidé 
de consacrer $200 à l’achat d’nne coupe 
pour le Club du collège et $100 pour l'achat 
d’un souvenir pour chaque membre.

On continue a recevoir de# couscripti-

®ficrïri*®*H0TELBISSONment un
nos salles de vente No. 85 et 
i York, Ottawa.

T.R.SHEAetfils A Moitié Chemin, Route «l'Aylmer

Liqueurs, Vins et Cigars de lere. Qualité
16 opv, a m.

W. tJcCLYMOfiT A Cie.

PWi

i
I

PATENTS
gffiüig

wSllUl?ll,*cÔ.M»DOtioed

855» p

B8S5
531

T. A

Aux bargains en articles de 
Modes d’Hiver, Ulsters, Gilets, 
Sous-Vêtements, Articles en 
laine de goût, Vestes en laine 
pour Dames et Demoiselles, 
etc., etc., se continue chaque 
jour chez WOODCOCK.

Pas de temps durs, là, pas 
de rareté d'argent.

11 faut un quatrième voyage 
à Toronto pour remplir nos 
rayons des dernières nouveau
tés à des prix très bas.

Celui qni achète bien peut 
vendre bien, voilà ce qui est 
pluE vrai que jamais. Il n’est 
pas nécessaire de parler des 
prix du CÉLÉBRÉ MAGA
SIN DE MODES. Chaque 
acheteur, Dame ou Homme, 
haut placé ou non, riche ou 
pauvre, sait qu’ils sont juste». 
Quand au stock où en trouve
rez-vous un pareil ? Pas à Ot
tawa, c’est certain, et peut-être 
pas dans le Canada

Les dernières nouveau1 és et 
grands Bargains Jeudi pro
chain (Bargain Day,) chez

WOODCOCK
318 Rne Wellington

I0SWELLES
WARD.

ETC.

LIMBERS Oitiw
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ue Sussex
Ottawa, Ont.) 
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M. J. ROUTMIER

J, LL.B.,
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Notaire, Etc»
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ITTAWA, Ont.
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te, Ottawa, Ont.
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de marbre connut le remords. 
Elle pria et elle pleura. 
Pauvre folle !.......

nomme ainsi acculé est terrible 
ment dangereux !...

...Ah !... je ne le crains pas.
—Mais moi je craignais pour vous 

ami André...Ce qui me {rassurait 
pourtant c’est'que le mibérab’e ne 
vous conuait pas;

Le jeune peintre hocha la tèti 
— Non seulement le misérab e 

me connait’ répondit il ruais, il doit 
eoupçom er mes desseins.

M. de Breulh, sur ces mots; s'arrô 
ta court.

— Impossible !.. fit'll .
— Cependant aujourd’hui, toute 

la journée, j'ai été suivi. Je n en ai 
pas la preuve matérielle, niî»is|j‘en 
mettrais lajmain au feu ........Jugez-

Et sans at'endre une réponse1 
André raconta brièvement mais de 
sa façon la plus claire tous les iiir.i-

La secousse qu’il ressentait de cet* dentg de 8a journée, 
te découvert si extraordinaire était. lorsqu’il eut terminé: 
trop violente pour qu’il songe- t sur — Vous avez rai ou approuva M. 
le moment, à en tirer les déduction de Breu|h d’une voix grave, vous 
logiques et les dei lièresconséquen- ; ,*!tes sur |a pjste de9 ignobles scé'é 
___ rats qui p étendre exploiter le coin

— Je chercherai plns^ tard, se ^ ja c imtesse de Mus-idan, mais
dit-il et je trouverai. L’impoitant ; jj8 je savent et leurs précautions 
pour le moment: est de dêro lier les 3qhI prises, 
poursuites. Oui, -ous av z été suivi n’en dou-

II abaissa une des glaces du de. ; ^ez pag désormais vous ne ferez 
devant de la voiture et tira le CO- g ujj sans être environné d’es 
cher par son man.eau pourappelei J pjong- ^ cette heure, mém ;, je suis 
son attention. (sûr qu’il y a ici près, une paire

Quand cet homme se fut , re- d'yeux qui nous observent........
tourné et penché vers lui. Il regardait autour de lui en par

— Écoutez moi attentivement, lui ! laut ainsi, mais il faisait déjà som-
divil et sans arrêter. j bre, il ne vit rien.

— J’écoute, bourgeois . l’our ce soir, du moins, reprit-i 1,
__D'abord, je vous payer ai votre ! r ant tout bas de Vidé qui lui venait

course cinq francs, et d’avance. I nous fausserons compagnie à vos 
les, ce sera autant observateurs, et, si nous di ions 

I ensemble ils ne seront certes pas
Vent z vite vite........

Sur le siège du coupé le cocher

L’HOTEL ■ CUSHINGH * H M J TT ,t .-RTrOISr Elle supplia 
Dieu d’clfacer ce passé terrible, com 
me si touie la puissance de Dieu 
pouvait faire que ce qui a ÔW ne soit

Alors elle vit bien quo tout était 
perdu, et qu’il fallait qu’elle s’adres
sât A son mari, si‘elle ne voulait 
pas qu’une copie des lettr^equi lui 
avaient été enlevées, lui fut adres.

LES DE PREMIÈRE CLASSE

ESCLAVES M. Arthur Cushing,
bien connu en cette ville par 
la manière habile avec laque.le 
il dirigea l’ancienne maison 
“ Cushing ’" sur la ruu Nicho
las, viont d’ouvrir sur la rue 
Sussex, un salon de première 
classe,où il tiendra uujours des
MHfiMIVS »K PiUHU- 
LASSK — Tuujo irs eu 

nmliis des ClttlttïS de 
première inarqu.

M. JOSEPH SENEGAL dé.
sire annoncer au public, qu’il a fait 
l’acquisition de magnifiques voitures de 
tous genres pour son écurie de loua
ge et qu’il tient aussi des chevaux de 
première classe.

PENSION DE CHEVAUX
M. SENEGAL désire aussi an

noncer qu’il est prêt à recevoir en 
pension un certain nombre de chevaux.

On est assuré qu’à cette écurie de 
pension, nos chevaux sont soignés judi
cieusement et traités avec douceur par 
des personnes bien entendues et sous 
la surveillance immédiate de M. Sené- 
cal lui-même.

DE PARIS

EMILE GABORIAU: Ce fut un soir, dans le etit salon 
qui précédait la chambre de Sa
bine, encore bien malade que la 
comtesse de Mussidan avoua à son 
mari ce qu’on exigeait d’elle, et 
l’épouvantable péril qui la mena
çai».

Hélas ! 
parlât de
qu’elles contenaient 
avec c tte merveilleuse adresse des 
femmes, qui savent sans mentir ne 
pas dire la vérité.

Mais elle ne peut pas d re com
ment elle se trouvait mêlé à la mort 
du vie ix duc de Champdoce, et à la 
disparition mystérieuse de Georges 
de Croisenois...

Le comte écoutait frappé de stu-

DEUXIEME PARTIE

LE SECRET DES CHAMPDOCE
cusiinti & c».... il fallut bien qu’elle 

ces lettres fatales et d • ce 
Elle le lit

No. .VIN Rue MuMAex.

LA PLUS

Grande Ma .ufactureJOSEPH SENEGAL,
Coin des Bues York et Dalhousie. BALASG33

CAN AIDA.MEUBLESSi h ibil meut que fu s nt prés -utés 
les faits, ils restaient encore si oJ.- 
eux que son imagination en était 
épouvantée,

Il observ<.it la comtesse, et 
demandai, comment ces traits si 
beaux encore, tant de del catesse 
féminine, pouvaient dissimuler tant 
de prryersité, tant de perversité tant 
de scélératesse.

Il évoquait ses souvenirs de Sau- 
vebourg, pL il revoyait Diane telle 
qu’elle était quand il l’avait connue 
et aimée. Combien elle semblait 
pure et candide alors, quelle dou
ceur angélique dans ses regards...“t 
cependant déjà elle avait conseillé 
un parricide !...

Mais une autre circonstance frap
pait M de Mussidan.

Il avau é‘.é jusqu’alors persuadé 
que Diane, avant son mariage, et 
encore après, hélas! avait ête la 
mai resse de Norbert de Champ-

Ali delA de I«i0 durèrent* «renren de J |

balanceBALaXCK

A A
ClmrbouLe plus gros et le plus beau stock de la 

ville. Sels >H; chambre à coucher! sets de 
alon, chaises, tables, sofas, sideboards, etc.

Meubles dits Kinder Garten à des prix 
qui délient toute compétition, Bargains 
offerts dans toutes les lignes, tables d’ex
tension et lits à r-issorls de première classe, 
et toutes espèces de fournitures d’apparte 
menls. Une visite est sollicitée chez

%

tte***?'?- àf 

j
■

BALANCE BALANCE
* AA

Vitrines (texposition améliorées |Show 
Cases), Tiroirs A argent.

Les voici,prenez 
de fails.

— Mais, bflurgeois
— Maintenant, |mon brave, au j 

lieu de remonter les Champs-Ely dormait. iM. de Breulb I éveilla tt 
sées4 ce qui -«t 'echemin pour m- lui donna s- s ordres à voix basse, 
conduire oû je vous ai dit, vous Vous allez voir dil--il ensuite

A. E. OLIVER Conteanx et Outil* de Bouclier*

Ecrive* et Informez-vous de nos CONDITIONS 
DE VENTES et demandez une liste ie prix. 

S'adresser il

C. YVil »on t Fik
SPLANADE, (6

TORONTO. Oui

202 âc 291 Jliie'Weilingtoii

The Wellington Furniture 
lionne.

a son compagnon en prenant p.aee 
près de lui dans la voiture

A la foudroyante rapid’lé du 
cheval, la direction de4llavenue da 
l’Impératrice, André ne pouvait par 
ne pas comprendre.

—Que pensez .vous de l’> xpàdient? 
disait giiiment. M. de Breulh.

Nous allons nous promener de ce

Oueu Cl la rue de Clichy. Au coin 
de la chaussée d’Aiilin on nous 
arrête, nous descendons lestement 
et nous sommes libres 
nous suivraient auraient de bonnes 
jambes.

Tout se passa b en ainsi. Seule* 
ment, au moment où M. de B.eudi 
sautait rapid ment à terre, îi vit 
comme une ombre se détacher de la 
caisse de la voilure s’enfuir et se 
peidiu dansja foule du uaulevard.

—Morbleu !... il y avait un hom
me là ! s’éc- iu t il. J’ai cru dépisté 
l’espion, je l’ai simplement prome*

allez me faire le plaisir de p en. 
dre par la rue Royal et le fan hour 
Saint Honoré . Vovs marche ez 
le plus vite possible jusqu’à la rue 

Matignon, dans laquelle
seulement en tour*

1b,
de

FERRONNERIEStournerez 
nant cette rue, ientrerez vos che
vaux pendant une demi 
vous repartiiez ensuiie à
train ......  Et une f i; aux Champ
dree aux Champs-Kly.-ées vous irez 
oû vous vendiez, je ne serai plus 
dans la voiture.

Le cocher eut un p-tit sifflement 
qui voulait ôire malicieux,

— Connu ! .......
être filé et vous voulez faire perdre 
votre p;ste .

— il y a quelque chose comme

îe la comtesse 
niait absolu1

Cependant, voici 
niait cela, qu’elle 
ment et de toute «on énergie, à un ! „%-de=dS
mO’Iieilt OU elle en était red U lie a I qualifiées sous le rapport des bas prix de la 
soulever les derniers voiles de sa j localité des articles oflbrts eu vente;; OUCJ

s AVIS SPECIALminute, 
fond de pendant une li-uie, et nous 

idrons par l’avenue de Samt-
iSr****7—- Ayant déménagé dans un 

local plu» vaste, sur la rue 
BjpjS'X : George, j’ai décidé de ven- 

dre mon assortiment de
Sloniimetil* en Mar 

bre et Granit mu 
prix contant».

afin d'épargner les 
transport. Le* pe 
qui désirent d

Atelier de Marble et Granit de la Cité

R. BROWN, Prop. 26 rue York

mMcDougall & CuznerEt lui qui doutait de sa paterni- 
Aurait-il doue à se reprocher 

un crime son iud lléreuce
.Euselgne île la grosse TarriAret,Ceux qui té !

pour Sabine !...lit-il. -MAGASINS:—-

rsonne 
les monu •
nt nvnnta- 

me faire

naljMJKK «UE SUSSE* ET DUKE, CHAUDIERE
eut terminé, et il s ortit en chance* 23-11-87-88. it* trouveroi 

x do^ venir1
lant comme un h mime ivre.

Elle l’entendit seulement murmu— Alors, bourg' ois attention au 
commendemint : ne sautez 
près le tournant parce que je tour
nerai court.

El surtout ne sauter pas du coté 
du trottoire.;

La chose est moins dangereuse 
si on manque son coup.

Ce cocher intelligent, étai£ adroit

Arrivé à la rue de Matignon, il 
prit si bien ses mesures qu’Andre 
put sauter sans se faire le moindre 
mal et eut le temps de sc précipiter 
dans l’allée obscure d’une maison, 
avant que personne eût tourné la

Am Pel très et au publlc en Généralaqu
—Que devenir ?...Que faire?
Le malheui est que M de Mussi

dan n’avait pas été seul à r cueillir 
les lamentables aveux de sa femme.

croyaient 
fille endormie; elle ne donnait pas , 
Iis croyaient son cerveau troublé j 
par les hallucinations de la fièvre j 
nerveuse qui avait mis ses jouis en 
danger, et jamais sa ra»son n’avait 
é é plus nette.

C’étaiont eux qui la veillaieni 
redoutant les indiscrétions de son 
délire, la fidèle Modeste était allée 
se reposer, et ils avaient laissé la 
po te de la chambre de Sabine ou
verte, pour répondre si elIle appe
lait, pour accourir si le mal lui ar
rachait un gémissement.

Oui, ils avaient commis cette im
prudence, la porte qui donnait du 
petit sa on dans la chambre était 
restée ouverte et des mois terribles:

déshonneur... infamie ...

Tapisseries, Peintures Huiles, etc.ll
K rit <t «le» vitre» 
(PlnteHliumJ

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMANDE

JOHN SHEPHERD 

S527 line Rideau, Ottawa

îlONTm FA BIJOU IMÊ8né Je inm» le* «le chanli
Un asjjrtiidelit complet aux p'i

tel
Et aussitôt, voulant en avoir le 

cœur net, il relira ses gants et alla 
palper success veinent l’essieu et les 
ressorts du coupé.

Plus de dome, di - l à André ; 
touchez, le fer < si « ncm-e chaud ; 
le gredin avait h-s jambes pass es 
ici, et se tenait là.

Lejeune peintre ne répondit pas, 
déconvenue de tantôt lui

Le comte prix. Chaque article est garanti 
le représente sinon l’arg tit voua s-ra remis 
Reparations île montres avec soin et ilaus 
les règles de l'art chez il NOUEZ 
No.30 rue Rideau, près du pont desSapeuil

;

Le "VéritableCHIT T Y & CO. ONGUENT CANET-GIHARDmais sa 
fut expliqué 
précipitait dans l’ailée, ’homme qui 
le suivait était emporté par le lia-

Ce topique excellent a une elficaciiii incompanhle 
pour la guérison .les Tumeurs. Excroissance» 

de chair. Abcès et Gangrene
iigiiature ci-dusou

Pendant qu’il se \i— Gomme co'a, pensait - il, je 
vais‘bien voir si je fui. fiié, et par

Exiger snr -.haqn
Dépôt général

e rouleau la------DE-------
Mais c’est vainement que le jeu- Celte aventure attrista le dîner, 

ne peintre embusqué derrière la jet dès dix heurt s André demanda 
la permission de se lelirer. Il était 
écrasé de fatigue.

1WRIEÏ2S :-: FONCIERES, 4, rua des Orfèvres
et dans toutes les 

bonnes pharmacies.porte de l’ailée, l’œ 1 et l’oreille au 
guet, attendii.

Après cinq minutes qui lui sem
blèrent éternelles rien encore n'a- 
vaii paru, ni piéton, justifiant ses 
présomptions.

— Me serais 
pensaifil. 
posable, le hasard n’a pas de telles 
coïncidences .

La nuit venait, plus d’un quart 
d'heure s’était écoule, André se 
décida non sans violent dép t, à 
abandonner son poste pour rejoin*

— Gar avec toutes ces idées, pen* 
sail-il, je suis sûr que je me fais

Rendre.
Il avait, en cela, grandement rai-

4H RUE ELGIN, OTTAWA

CHEMIN DE FER
INTERCOLONIAL

XXVI
désespoir... fin de tout... étaient ar
rivés jusqu’à Sabine.

D'abord, elle avait douté. N’é
tait oe pas le délire encore, ? 
avait lait un etfo t pour secouer cet 
odi. ux cauchemar.

Mais bientôt elle dut se rendre à 
l’évidence. Ce qu’eile avait pris j 
pour un sin sire c était bien la rèa-

Mme la vicomtesse de Bois-d’Ar- 
don décrivait assez exactement la 
situation dus maîtres de 1 hôtel de 
mussidan, lorsque, dans le purga
toire de Van Klopen, elle disait à

Le malheur a rapproché le comte 
et Sabm

>-je tlïrayé à tort? 
Non, ce n’est pas sup-

-------- ,A__
re l'Ouest et tous les 

points du Bas du St. Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province de Québec; ain
si nue le Nouveau-Brunswick, la Nou- 

lle-E

st—â-'-tÆS
La RouteElle dire 

i du

CHEMIN DE FER vk,
IMfît. du Prince Edouard, le 

les i es de la Madeleine, 
t St Pierre.

express quittent Montréal et 
fax, tous les jours (dimanches exceptés) 
e rendent à destination de tous ces 

angement de chars, en 30

Breton, 
neuve eet la comtess -, 

jugé que
e avant 

devoii
de sauver l'honneur de la famil

le, Sabine est sublime d’abnég.iti-

litô
HalifiDressée sur sou lit, palpitantede Breulh. nt

chd’horreur, le front moillé 
sueur glacée elle uvait prêté l’oreile 
et entendu...

LA VOIE LA PLUS COURTE points sans 
neures

Les trains exp 
dans ces 

irés par 
la vapeur de la locomotive 
beaucoup d'avantages, de 
reté aux voyageurs 

Les nouveaux et 
ceux de 
mêmes

M. et Mme de Mussidan, en ,ef- 
compr s q.ie leurs hai

nes devaientsMfUc r devant le péril 
terrible, et que ce n’était pas trop 
de leurs efforts réunis pour essayer 
de résister aux ignobles scélérats 
qui les tenaient commi sous le 
couteau.

Malheureuaem nt ce rapproche
ment n’avait pas eu lieu dis le pre
mier jour.

Après la menaçante d« marche 
du souriant docteur Hort- b.ze, et 
lorsqu’elle se fut arsureo gue toutes 
ses lettres lui avaient été soustraites 
la première penseé de Mme Diane 
n’avait pas été? il sQu faut, „de tout 
confesser à Sun mari.

Cette correspondance compromet* 
tait le duc de Champdoce pour ie 
moins autant qu’elle, c’est à Noibert 
qu’elle detna: du recouis.

Mais ses espérances furent dé*

Sa première lettre resta sans ré
ponse . E:le en ècriüi une secon
de : même sileucî.

Enfin Ce tte troisième lettre, elle 
s'abondoiin.i. tt, cans exposer tout 
à fait la situation, el.e avait été vic
tim et 1 horreur du pôriljqui mena
çait Sabine.

Cette troisième lettre lui fut np 
poitée par uu valet du pied ouverte, 
sans enveloppe.

Le duc, certainement, l’avait lue. 
En travers, il avau écrit :

Les armes que vous guidiez contre 
moi se tournant conlru vous,

Dieu est j uste.
Mme Diaue pensa devenir folle 

en lisant ces deux iign ,s.
il lui sembla que c elait une pro

phétie inspirée par le ciel môme, qui 
iui annonçait les u us etLoyables 
malheurs qu’il lui fallait enfin expi
er les crimes de sa vie et que 1 heur 
du châtiment était venue.

PW U pjwutQre fois. é$Ue S u

ress del’Intercolonial qui 
directions sont brillain- 
l’éleetricité et chauffés par 

e. Tout cela donne 
confort et do su-

fet avaient Sans doute, bien des mots, des .
phrase entières lui avaient échappé, , Montreal 6l OttAWA 
mais elle n’avait pu se méprendre 
au sens général.

La conclusion d’ailleurs, n’était 
que trop claire
mère a.laieut être divulgués, punis 
c’en serait fai;de Vliomioiv du nom 
si elle, Sabine, ne consentait pas à 
épouser cet hommt quYlle n • con
naissait pas, le marquis d Croise

ment éclu

En approchant de ce petit café 
des Champs-Elysées,choisi pour les 
rend z-vous, il reconnu!, station
na tie long de contre-allée, le cou
pé de M. de Breulh • Fa ver lay, et 
un peu plus loin le gentilhomme 
qui faisait les cents pas 
un cigare.

Au môme moment, M, de Breulh 
de son coté, l’aperçut.

Arriviz donc, paresseux 1 lui 
t-il en s’avançant rapidement, la 
main tendue. Savez-vous que voici 
vingt bonnes minutes que vous me 
condamnez un pied de grue.

Le jaune peintre voulut s’excuser, 
mais le gentilhomme l’arrêta.

fit-il du ton- le 
bins amical, je devine bien qu’il a 
fallut pour vous retenir ^quelque 
motifs très grave. Seulement, vous 
l’avouerai-j“, mon cher ami, je com
mençais à il ê re plus fort rassuré. 

— Vous étiez inquiet monsieur ?
— Pour vous........oui. Rappelez

vous donc mes recommandations de 
l’autre soir. M. Henri de Croisenois
est un insigne gredin........

André se taisait, M. de Breulh lui 
prit familièrement le bras.

— Promenons-nous, 
vaut mieux que ^d’aile 
hier dans le café .

— Oui, en effet......
— Je veux vous dire, poursuiuit 

le gentilhomme, que je ci ois ce 
misérable marquis capable de tout.. 
Ah 1 vousevi z deviné du premier 
coup, On lui voit;-in perspective 
un héritage très considérable, celui 
de son frère Georges il en parle
sans cesse ........ Ca n'est qu'un
Jeurre à créanciers . fl y a long
temps qu’il en a mangé le fonda et 

fréfQQda de cet héritage,...;; Up

ants trama express, 
nuit se dirigent auxOTTAWA A BOSTON ET NEW YORK 

BT TOUS LES POINTS A 
L’EST ET AU SUD.

Les crimes du sa ur et ceux

La LUI XK DES PASSAGERS BT DES MALLES 
;Cana diex x e- Européen x k

Les passagers pour la Grande Bretagne ou 
Continent, quittant Montréal le vendre- 

niatin arrivant à te 
prendre le vapeur d 
la malle, à Halifax.

L’attention des expéditeurs se porte di
rectement sur les grandes facilités offerte! 
par le train pour le transport de la fleur et 
en général de toutes les marchandises à des
tination des Provinces de l’Eat et de Terre- 
neuve, aussi pour l’exportation des grains 
et des produits expédiés aux marchés de 
l’Europe.

en fumant
Lee convois partiront de la gare de rue Elgin 

comme suit
... e , , , , TRAIN EXPRESS DE MONTREALA celte pensée tout son être se

révoltait. Pourtant, elle n’hésita Q OH A M train expresseeracor-
r- 'L.udevo,iLparlait; Ttrvssrvsæs Jî
r.l q.l e.le . e dévo ierait. Montreal avec les train du Grand Trunc

Le supplice, elle Iti sentait, ne l’Est et te Sud Est, e-rivant là à 11.80 i 
serait pas long.

Arracher de son ctïnr son amour j 
pour André, c était arracher la vie j
même........ Elle se dit qu'elle trou
verait asstz de courage pour vivre j 
jusqu’à ce que tout fût sauvé... il le 
fallait. Après elle aurait le droit 
d'accepter le repos et l’oubli de la

Ma s la chair faillit trahir l’énei 
gie de soc â i:éf.

La fièvre la reprit dans la nuit 
et une rtchiue mit sa vie en péril 

Elle fut encore sauvée - t lorsq’ue:- 
le revint à die sa résolution u’avait 
ni changé ni faibli . 1 9.0 P M Qultlera otuwa, gare de la

Soi- nremur arb» dé; mi’ell. ■ ■ * ”* rue Elgin, arrivant A Rouse'sno., prem.er acte, de » q i eu poinl L 5 40 p m et 8C accordant à cet enl
ressaisit tu liberté de sou esprit, fut iroitavec lea trains du Vermônt Central et 
d’écrire à André cette lettre d’adieux Delaware et Hudson, pour l'Est et le Sud, 
qui ava.t renlu comme fou toute ,̂,"-To'kir
une ëOirôe le malheureux artiste.

Pais, co lime elle craignait que 
son pè e au désespjir ne s-jf portât 
à quelque « xtrêmité, elle lui avoua 
qu’elle savait tout........

le
mps samedi 

estiné au transpo

4.50 p.m. atïSKïïtess'

à 8.20 p.m., ae raccordant avec les 
Verront Central et du Grand Tr 
l’Est,

one pour— Parbleu ! muer nant lePour billets et informations^) 
fret et le passage s'adresser à

(i. W. ROBISON, agent pour les passa
gers et le fret de VEst, Rue
Saint-Jacques, Montreal.

E. KING, agent des billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

j D. POTTING ER,
Surintendant-Général 

du Chemin de Fer, \
N. B. 14 Nov., 1889./

convois arriveront à 12.30 p. m et 8.10 
p,m. de V E t, se raccordant A la gare Bon- 
aventure, Montréal, avec lea trains de l’Eat 
et du Sud.

Char Palais Pullman ear lee traîne de 
Montréal.

Un train quittera ’a gare du chemin Rich
mond à 7.45 a. m. et 4.S3 p. ni. se raccor
dant avec lee trains Expjeas de Montréal.

Moncton,
EXPRESS DK BOSTON BT NEW-YORK 

VIA ROUSE’S POINT

fi'-il, cela 
r nous alla LINIMENT GÉNEAU

SS A. N a DS 8 UC CSS
Seul Topique
remplaçant le 
Feu sans dou
leur ni chûte du 
poil. — Guérison 

et sûre 
lie

marchons !...

chars dortoirs pullman sont attachée 
jjaox trains entre Ottawa et Boston. Les pae- 
Uagere d'Ottawa pour New Yo k prendront; 
les Pullman à Saint-Albans ou â Rouse’s 

’’Point.
Lea billets, le» lit» et 

«eignement peuvent être « 
dee billets de la oit*

Des
pol
nm3 des

r Fselsre»,
'esslgons Engorge- 
Suros, Eparvlns, eu.

GÉNEAU, 575.nu SUïonorf,Parle

tous antres ren-
Ecarts, Molettes. V 
meats des jambes.sué

I. J. CHÀMBKLIH,
Q.nénM

( 4 continuer )

i'SRUY R, TODD.
*WV! **H.**.*tmW‘

:
B
i

PI A
De pei

Nos.
8972—

13097— Près

8808— Jolie foi 
9433— En î 
6847—

1696— Un l

550— En b
1861— très boi 

29— Bon pou

Ces instrument 
nufactures Steir 
Haines, Emerson 
tures bien connut

Conditions : de 
mois.

61 RUE

DEPECHES
IService

New York, 26- 
l'un des uacs à vi 
Brooklyn debarq 
vers dix heures,ai 
Street, un grand n 
gers, on a remarqr 
un monsieur bien 
quelques pas une j 
tue d’un paleto. de 
hauteur de la mais 
10 dans Fui Ion stn 
cupée par un mags 
femme a sorti de s 

•paletot un revolver 
a fait feu cinq fois 
monsieur qui marc 
celui-ci est tombé a 
ce qui n’a pas empé 
continuer à tirer.

Au bruit des d 
foule énorme s’est 
passant a saisi la fe 
et l’a remise à un pi 
sur ces entrefaites, 
l’agent de police, 
écriée à haute voi 
m’a trahie, et j’ai tu 
déshonorée et a dés 
mille.” L’agent a d 
me et l’a conduite a 
ce d'Old Sl 
nommer 
être âgée de trente a 
rtfuse de dire où ell 
le a répété au serge: 
l’homme qu’elle ver 
vait trahie et déi 

rfaitement e; 
______ rmée dans i

üà

h

était pa 
l’a enfe:

Pendant ce temps- 
levé le blessé et on 1 
té dans le magasin d 
rail encore, mais av; 
l’ambulance qu on a- 
toute hâte il rendait 
pir. Quatre police 
brancard sont venu 

ps et l’ont poi 
j où en a fait 

maire. De l’e.famei 
est résulté que les ci 
volver avaient porté: 
dos, une dans le cou 
dans le fl me dio t. 
ces blessuies était 
papiers trouvés sur 
pt-rmis d’établir son i 
pelait Step'L-n Peitus 
lie de la maison Poli, 
Cie.. courtiers en tih 
au No. 54 Broad stre 
outre secrétaire et t 
compagnie des chemi 
vés de Brook yn, où : 
sa femme da s le 
était âge d’une qua

rté i
Slip

Vm Menti* Vie

Vienne, 26—La p< 
faire uue terrible 
Lipes (Hongrie). Uu< 
occupant un lang < 
société, et dont les i 

fies aventures ont éti 
commeniées, a été 
l'accusation d’avoirti< 

jeun meurtres C^tt 
Vd’une beauté accompl 
jUait jadis de la coum 
haute société. Depu 

, son mari, arrivée il 
I el e s’est adonnée à 
’extrêmement licencie 

diver* amants elle a <
•i
a lus

Îoqrd’hui. 
fucui'j è/le k*

Publié j

10m ANNE

FOURRURES
CHAPEAUXm

Grand assortiment de Fourru
res pour Dames, Messieurs et en
fants, à des prix extrêmement 
bas, Robes de voitures, Raquettes. 
Souliers mous etc., etc,

Une visite est sollicitée, ®
%

JOSEPH COTE
U4 RUE RIDEAU, OTTAWA

P S.—Nouveau Chapeaux (l’Automne.

ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX ET A GRAND MARCHE

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

-------- et tousses PRIX, chez---------

Il illItlS & CAMPBELL

Cûtt.e ancienne eu Honorable maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 
lité des articles qu’elle vend.

10 l our Cent île Réduction m tout Achat Irgeat Compiaai

HARKIS & {CAMPBELL
Coin des rues O’Connor et Queen. (Près de la rue Sparks)

Manufacture de Voitures
ROYALEI

i

Jim S. REVEILLE_ _ v lym
PBOPH1KTAIBE.

^ ^Nou^dé^irouR Informer le publlc que nous avons fait ’acquialt:

Sulkeys, etc Etant arrivant de Clrcago et des autres villes amérl 
de grandes counald^ancea dans not état, nons som 
fanion. Nos ouvrisrs sont tous des nies habiles 
maté-'anx employés iionta- ssl les meilleurs que l’on puisse se pro 

Attention spéciale et prompte à toutes commandes, tel est le 
en pratique dans toutes les branches de répétions.

poste d’affaires e 
Voitures Légères, 

vons puisé 
i mesure de garantir ent.ère satis- 
aillant sous notre direction ; leu 

ix très baa. 
us mettons

delnés nous a

curer et nos 
système que noi

56 RUE DALY ■ • 19 ET 21 RUE STEWART

Solution I Antipyrine
TROUETTEci©

CONTRE

Mit/mines. Maux île Têt' Xévralgies 
Coliques, Asthme, Emphysème, Oontte 
Ithnmotisme, Sciatique et DOULEURS en général.

Avoir soin d’exiger l'ANTIPYKlXE de TROFETTK
Vente en Grec â Purls, B. MAZIEH, Phana‘«, 234, bould Voltaire

Dépositaire à Ottasea : D' F.X. VALADE.
Ed. MORIN A C**. A Montréal : LA VIOL

ET DANS TOUTES LES PR1NC1PA
A Québec : D' ETTEA NELSON

PHARMACIES

DéciatenJ"dic*ire fonce n*nt 
le< loaruaax

Article 1. Tonte personne qui retire rég-i 
lièrement un journal du bureau ee poète) 
qu’elle ait souscrit ou non, que de jou ,-na 
soit adressé à son nom ou à celni d’un autie 
est reponsable du paiement.

Article 2. Toute personne qui renvoie un 
journal est tenu de payer tous les arrrèages 
qu’elle doit sur Vallonnement, autrement 

iteur peut continuer à le lui envoyer jus
qu’à ce qu’elle ait payé. Dans ce cas l’abon 
né est tenu de payer en outre le prix de 
l’abonnement jusqu’au moment du paiement 
ou’il ait retiré ou non le journal du bureau 
(le poste

Article 3. Tout abonné peut 
suivi pour abonnement dans le district 
journal est publié, lors même qu’il d< 
ferait à des centaines de lieues de

Article 
le fait de
poste, ou de changer 
ser accumuler les 
adresse, constitue 
preuve prima fade

VINAIGRES
[VINÜIGREBIt DE KINGSTON.

A TTAA7: &c CI 5
MANUFACTURIERS

Siue Vin* Hln.ies. Cidre, Malte et satrw 
"VINAltiHKN

Garantis Purs sous tous les Rapports.
;s.\ TEXTE A OTTAWA; ___ 

Par ion» lea Prlaeloanx Eptrier».g JS
être I»".

cet endroit 
ont décidé que 

journal du bureau de 
de résidence et d 

journaux à l’an 
une présomption et une 
d’intention de raude.

pourvu ^Figure* les Mains, la Peau et

Crème de Miel
et d’Amende de Hlnde, Gelée 

de Concombres et les Roses de Moloderma. 
Un assortiment comp'et et nouveau des ar

ticles de toilette ci-dessus ve
nant d’être reçu,

4. Les tribunaux 
refuser un

de lais-

TKlNTUShRlB O.VTKALER. A. MCCORMICK 604 BUE SUSSEX
en face de la rue York. Habits d'hommes el 
de femmes, nettoyés, teints réparés et remis 
à neuf. Tapie de pianos, de table, ri lean x 
de damas, bordures de rideaux, etc-, nettoyés 
or. teints à la perfection. Plumes d'autru
ches teintes selon l’espèce produite, net
toyées et frisées.

CHIMISTE ET DROGUISTE
75-RüE SPAHKS-75

Prescription }>oar médecins et] familles 
préparées a^-ec soin 

Communication téléphonique
BU AN DI

On ne ee sert d’aucun procédé chimique. 
On se fie à l’habileté de notre main-d’oeuvre» 
Satisfaction garantie. Un va chercher el 
on délivre lee ordres par toute la vill 
Les collets et lee poignet» 2 cents chacun.

:R. GLA-O-HSrOJST, Prop.
504 rue SUSSEX devant la rue York.

ETABLISSEMENT DE TAILLKUB

Habillements de messieurs faits et répa
rés. Satisfaction garantie.

A. DAOUST, tailleur.
No. 18 nie Nicholas, Ottawa,

'an 9 la
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